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P.5 (bénévoles)

RONLQ

Avenue Pierre-de-Coubertin

LES ENTREES AU STADE OLYMPIQUE

Le '4545 ' avenue Pierre-de-Coubertin est l 'adresse civile où nos bureaux seront dorénavant situés.

ll n'y a qu'une seule entrée, au niveau de la Rotonde de la biiietterie du stade olympique. Et tous les chemins,
que ce soil à partir du métro Pie lX, des stationnements P.5 et P.6 ou à pied par l 'esplanade du stade, mènent à la Rotonde.

Le stationnement P.6 est réservé aux emplovés. Son entrée est siluée sur l 'avenue Pierre-de-Coubertin.

Le stationnement P.5 est accessible aux vrsiteurs et aux bénévoles.
Son entrée est égalemenl sise sur I'avenue Frerre-de-Coubertin et bien identifiée.

Du métro Pie lX. un couloir se i3nd à la Rolonde.
ll n y a aucune entrée ni sortie possible à partir de la rue Sherbrooke.

STATIONNEMENT DES VISITEURS ET DES BENEVOLES : "P.5"

Vous êtes visiteur ou bénévole? Vous avez votre voilure à stationner lorsque vous viendrez nous voir?
C'est P.5 votre chitfre à retenir car c'est là le stationnement réservé aux bénévoles (entrée sur Pierre-de-Coubertin).

Au ouichet du P.5. on vous remet un coupon coûtant 5$. Vous faites estampiller ce dernier à la réception du
Si vous quittez avant 20h, le gardien du P.5 vous rendra votre 5$ sur réception de votre coupon estampillé.

Si vous sortez après 20h, ilfaudra vous faire rembourser le lendemain.
Dans ce cas, nous vous conseillons plutôt de garer votre voiture au P.5, d'aller ïaire estampiller votre coupon

et de vous rendre immédiatement à pieds (c'est à 2 minutes) à la guérite du P.5 afin d'être remboursé sur le champ.
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Chers membres,

Au moment où j'écris ces lignes,
nous savons déjà que la présente édi-
tron vous parviendra avec quelque peu
de retard en raison de notre déména-
gement. Nous nous en excusons vive-
menl el savons que nous avons toute
votre compréhension.

En effet, comme vous pouvez vous
en douter, le déménagement de pas
moins de 120 fedérations. ainsi que
des services communs dont nous bé-
néficions, ne se Ïait pas sans heurts.
Entre autres, les services qui touchent
directement la mise en production de
cette revue, comme I'imprimerie, au-
ront été non opérationnels pendant
presque un mois.

Cela dit, j 'aimerais maintenanl faire
un retour sur la dernière parution de
notre revue, à savoir l 'édition spéciale
85. Sans exagération aucune, nous
avons eu une véritable avalanche de
félicitations. Croyez-moi, nous y som-
mes tres sensibles et nous remercions
lous ceux qui nous ont formulé ces
compliments. ll sont non seulement
encourageants, mais très stimulants et
de temps en temps. cela fait plaisir.

ll me semble imoortant de vous sen-
sibiliser aux éléments qui ont contribué
à vous offrir une revue de cette oualité.
En fait, le travail de la rédaction n'a pas
été ni plus, ni moins important que
d'habitude: il I 'a été tout autant. La dif-
férence a résidé dans I'asoect visuel
conféré à cette revue. lci, deux élé-
ments ont convergé:
- en Dremier lieu. le talent de notre

graphiste et, en second lieu, le chan-
gement de fournisseur pour ce qui
est de la photocomposition et du
montage. En effet, depuis deux ans
envrron, le vous entretenais des dit-
ficultés rencontrées à cet égard au
niveau du RONLQ. Nous avons donc
été amenés à dégager un budget
pour pouvoir effecluer ce travail à
I'extérieur. Si la différence de coût
est finalement minime, le résullat, lui,
ne I est pas et nous sommes heureux
de pouvoir vous offrir maintenant un
produit de cette qualité qui ne tait que
rendre justice et mettre mieux en va-
leur le travail de redaction que jet-
fectue avec mon rédacteur adioint.

J'ai noté également avec beaucoup
de satisfaction parmi la correspon-
dance et les commentaires que nous
avons recus à RAQI, et ce, méme d as-
socialions étrangères, le "coup de cha-
peau" à toute l'équipe de FlAel con-
cernant la qualité des services dispen-
sés. Cela aussi est très motivant et
encourageant, mais j'aimerais malgré
tout rappeler que pourtant, la perma-
nence n'est constituée que de deux
personnes. Je vous laisse imaqiner
évidemment. que rares sont les se-
maines de 35 heures.

Merci a toutes et a tous et a tres
bientôt.

La Directrice générale,
Gisèle Floc'h Rousselle

RILQI r avnrr , vAr rsg5 / 3



De CRRL-ARRL, par Harold MOREAU,
VÊ2 BP

Au Royaume-Uni, le 'West Kent Ama-
teur Radio Society" prépare une impor-
lante expédition DX d'une durée de deux
semaines commençant le 17 août pro-
chain. Cette expédition va installer une sta-
tion sur la côte Ouest de l ' lr lande ettenter le
premier contact transatlântique en direct
sur le deux mètres avec I 'Amérique du
Nord. Si vous habitez sur la côte Est du
Canada. et désrrez etablir un contact a
cette occasion, contactez David Green, G4
OfV, 12 Culverden Down, Tunbridqe
Wells, Kent, UK TN4 9SB.

Le dernier agenda de règlements émis
par le Ministère des Communications con-
trent plusieurs points concernant la radio
amateur. Ainsi, le Ministère qui songe tou,
jours à amender les règlements sur la radio
aulonsera[:

- l ' installation de répétitrices dans la bande
des 29-29.7 Mhz.

- la télévision à balayage lent dans les ban-
des HF,

- jusqu'à 6 Mhz de largeur de bande pour
la télévision à balayage rapide dans les
bandes UHF et les micro-ondes,

- les radios amateurs étrangers opérant
sous un accord de réciprocité seraient
autorisés à émettre dans la portion des 2
i/hz situés en haut de la gamme des
144-148 Mhz.

En outre, le i/ inistère prévoit également
de faire disparaître toute restriction de puis-
sance dans la gamme des 1.8-2.0 N,lhz

Un certain nombre dautres change
ments possrbles permettraient en outre
d'actualiser certains règlements avec la
pratique courante, ainsi, le l\.4inistère envl
sagerait:
- de faire disparaître lexamen oral pour le

certaficat d amateur.
- introduire les chitfres. signes de ponc-

tuation. et signaux du code "Q iors de
I examen du code morse pour le certrf icat
supérieur d'amateur,

'  assoup l r r lesex jgencesde la l i cenceDour
les personnes handicapées.

T

ENBREF

Enfin, le Ministère etfectue diverses eruoes
portant sur les interférences en provenance
des lignes electnques appareils mena
gers, équipement digital, systèmes de câ'
bles ry et téléphones sans fi ls

Une dernière étude, et non la motndre,
concerne la possibil i té de restructurer le
servrce amateur. Un sondage auprès des
intéressés devrait être eifectué sur ce sujet
vers la fin de l 'année courante.

Cette année, le field-day aura l ieu la fin
de semaine du 22-23 juin. I a regle mrse en
place pour le Çhoix du jour du field day a été
établie i l  y a quel-ques années afin cje ré-
pondre a une demdnde du Canada per-
metlant arnsi d'évrter que ce field-day ne
tombe pendant la fin de semaine du 1er
juil let, jour de la confédération au Canada

CRFIL vrent d'apprendre que le Ny'inistère
des Communications envrsage de poser
des questrons à choix multiple dans la par
tre technrque des examens de certif icat el
de certif icat supérieur d'amateur Aucune
indication n a ete donnée concernant la
date à laquelle ce nouveau mode de ques
tronS sera Introduil. ni sur le pourcenlage de
questrons technrques qui feront lobjet de
ces questrons à choix multiple

ll y a quelques mors, I 'Associatron PAQI
apportait son souiien au sondage effectué
par CRRL. en faisant parvenir aux clubs et
conseils régionaux de la province la traduc
tron de diverses questions concernant la
dérèglementation des bandes amateurs
arnsi que la possibil i té de la mise en place
d une licence sans code morse Vorci à
léchelon canadren. le resultat résumé de
ce sonala{19:
-  22766 ques t ionna i res  envoyés  3126

réponses, soit un taux de 13,7"",
- Expension de la bande phonie cana-

dienne du 75 mètres:
Pour la phonre débutant à 3675 kHz.
35.7'ô.
Pour la phonre débutant à 3700 kHz.
29  _1" r .
Pas de changement de la situation ac
tue l le  19 ,19 ' " ,
Ne savent pas, 16.2eô

Dérèglementation du mode d'utilisa-
tion des sous-bandes:
Pour la dérèglementation, 31,6"/.,
Contre la dérèglementation, 48, 1 7",
Ne savent pas, 20.259l",

Licence de communicateur (l icence
sans code morse):
Pour une licence sans code morse,
19,49l . .

Contre une licence sans code rnorse,
69.5.,6,
Ne savent pas, 1 1,19,;

Le rapport complet de ce sondage avec
graphiques et commentaires peut être
obtenu de CRRL moyennant 2$ et une
enveloppe pré-adressée, CFlFlL, box
7009 Station E, London, Ontario
N5Y 4J9.

Du bulletin RTTY VE2 QST, opérateur
Jean VE2 ED

Une nouvelle publication, dédiée en
exclusivité aux concours et au DX ama
teur vrent de voir le jour au Canada. Son
éditeur VE3 BN4V, Yuri BLANOFIOVICE
Parmi les princtpaux arlrcles citons la
propagatron Internationale pour le DX,
les nouveaux produits, les règlements de
plusreurs concours, et divers autres arti-
cles d intérét SUr le DX. Cette revue con-
trent 40 pages, et Yuri reÇoit la contribu
lron de 1a pays donl les USA le Canada
et drvers pays européens. Pour informa-
tron, écrire à. Radiosporting, Box 65. Don
Milles. Ontario l\,43C 2R5.

De RAQI

Actuellement. rien qu aux USA on
compte 438 007 radio amateurs. Sur ce
nombre  27610 on t  ob tenu leur  l i cence
depurs  1984

Dans le reste du monde, on dénombre
447 257 edio amateurs, 46 010 nouvel-
les lcences onl éte attribuées depuis
1984

RÀOJ r nvnrr MAr rggs,/ s



LAVIEÀR.A.Q.r.
ERRATUM

Dans notre dernière parution, sous le titre
Nouvelles Régionales. région 05 Estrie,
page '19, nous vous faisions part dun
échange de correspondance ayant eu l ieu
entre VE2 AAY et le l\,4inistère des Commu-
nrcattons.

l l résultait de celle correspondance que le
tiret ...- ne figurait pas dans les lextes
administrés lors des examens du code
rrorse. el qua seul le siqnal BT -.. - y
f  igura l t

Cette informatton revêtatt un caractère
officrel puisquelle résultait dune letlre
eranart du l\,4rntstere des Communtca-
trons lettre dont nous possédons photo
copre au srege de lAssociation

Cette rnformation était malheureusement
É'flone pursque le l\,4 nistpre dês Corl 'nL,nl
catrons à ia suite d appels de radio ama-
leurs et notamment de Gaston LFVANT.
VE2 FMS. a fait savoir qu une erreur s était
glissée dans cete lettre

En conséquence, i l  y a l ieu de con-
sidérer que le tiret "-....-".peut f igurer, au
même ti lre que le signal EGAL (B'l-) "-...r '
dans les textes administrés lors des
examens du code morse. l l  en est de
même en ce qui concerne les signes AT-
TENTION (NK) "-.-.-" et PLUS (AR) ".-.-_",
et ce, même si ces signes ne sont pas
mentionnes dans le CRT-24.

Nols prions nos lecteurs de bien vouloir
nous excuser pour cette Information erro-
nee dont nous avons nous rnêmes été v c
times

Toujours en provenance du Mintsrere
des Communications, nous avons reçu très
récemment une lettre circulaire concernant
la tenue des examens radio amaleurs Nous
vous reprodutsons celle-ci in-extenso:

Gouvernement du Canada
l\y' inistère des Communications
Complexe Guy Favreau
200. boul. Dorchester Ouesi
Tour Est. 12ième etage, Suite 1214
lvlontréat (Québec)
t12Z 1X4
(Tél.r 283 5682)

Messieurs,
N4esdames,

Afin de vous ajder à préparer vos mem-
bres etlou élèves en vue de subir les é,
preuves ecntes relatives à la théorie, aux
règlements et aux méthodes d exploitation,
pour Iobtention d un certif icat d'opérateur
radio des catégories amateur, amateur su-
péreur ou numérique, veuil lez noter que
les procharnes sessions d examens se tien-
dront ies 19 juin et 16 octobre 1985 et 12
levrier. 16 avril, 18 juin et 15 octobre 1986.

Tous vos membres et/ou élèves quidési
rent s inscrire à lune de ces sessions de-
vront nous faire parvenir un formulai!.e 16
q0 '. dument complele. au motns un mots
avanl ld date prevue pour ld sessron
d examens en cause Le l ieu et Iheure de
chaque session seront confirmés aux can-
didats au momenl opportun Nous vous in-
vrtons à distribuer à vos membres et/ou
élèves intéresses. le lormulaire 16 901
dont nous io,gnons quelques exemplarres

Des sessions d examens pour lépreuve
du code morse sont tenues habituellement
le troisième mercredi de chaque mors. en
plus du jour même des sessions d examens
ecnts. Les candidats désireux de subrr les
epreuves oe code morse peuvent commu
niquer par téléphone avec notre bureau
pour lrxer un rendez vous à l une ou l autre
de ces sesslons.

Un exemplaire de la présenteédition (1er
février 84) de la circulaire de la réglementa-
tion des télécommunications, numéro 24,
vous a été expédié récemmenl. Nous vous
invitons à le consulter pour de plus amples
renseignements relatjfs aux examens pour
l'obtention de certificats de radio amateur.

Si vous désirez des exemplaires addi,
t ionnels du formulaire 16-901, vous pouvez
communiquer avec le soussigné.

Nous vous remercions de votre colla,
boration et vous prions d'agréer, Mes-
dames/lvlessieurs, l 'expression de nos
sentiments les meil leurs

Alain Côté
Inspecteur de la radio

o , RAOI , AVRIL r\rAr le8s
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DITESAVOSAMIS
POURQUOIDEVENIR
MEMBRES
DE R.A.Q.r.

I'
l ,
s
IS

POUR RECEVOIR GRATUITEMENT:

- notre revue bimestrielle (sur cassette pour aveugle)
- notre répertoire informatisé des raoro amareurs
- Ia liste des radio amateurs par ville (format répertoire)
- votre olaoue VE2
- notre service de cartes QSL partantes
- la liste des répéteurs et code d accès (format répertoire)
- la liste des réseaux THF-HF (tormat répertoire)
- la liste des accords de reciprocite
- un certificat d'adhésion en plus de la carte de membre
- un collant pour I auto
- les textes d examens du [Iinistère des Communications

EN PLUS DE CES SERVICES. LES CLUBS
RECEVRONT GRATUITEMENT:

- un bulletin bimestriel "Fl.A.Q.l. Express"
- sur demande, les vidéos, diaporamas, dépliants et pan-

neaux d'information pour kiosque d'exposition
- avec I'aide de nos services juridiques, vous pouvez être

conseillés pour I' incorporation d'un club et la confection de
règlements généraux

- les clubs peuvent aussi nous consulter pour la confection:
o de dépliants
o d'affiches
. Daoeterie
. répertoire de membres
.  e t c . . .

1r'Ê\ç
MEMBRE INDIVIDUEL COTISATION FAMILIALE

Canada (1 seul service): 35$

CLUB: 35$
\QæCanada:  25$

Outremer: 37$
Etats-Unis: 32$

N.B.: La cotisation couvre la période allant du leravril i9B5 au 31 mars 19B6

Formule d'adhésion 1 gB5-l 986 Retourner a: RADIO AMATFUR DU OUEBEC tNC. ;
4545, av. Pierre-de Coubertin I

I
I
I
I
I
I
I
I
I

$ l
$ l
$ l

I

r

L

C.P. 1000, Succursale M,
Montreal (Ouébec) H1V 3R2

Indrcati f

Ecouteur (SWL)

Tél (dom.)

Tel (atf .)

Norn

Adresse

Code postal

Emplol

Prenom

Date de naissance

Désirez-vous que ces informattons soient publiées dans le réoertoire?
rél dom. ort [,. rél afl oui f] rmproi ;ri L]

non I  non I  non f l

À.4ontant de la cotisation

Je désire recevoir les articles identif iés au verso

C inclus: chèque l] mandatposte! rotut
à  lo rdre  de  R.A O I

Autres: préÇisez

J
S gnature Date

R.TLOI , nvnrr - v At :r,as /7
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LAVIEA R.A.Q.I.

CALENDRIER DES SERVICES 85-86

A titre indicatif , les services au titre de votre cotisation 85-86 vous parviendront selon le calendrier
survanl:

Dans le présent envoi, vous avez trouvé:

revue Mai-Avril certificat de membre
répertoire édition 85-86 auto-collant logo R.A.Q.l. pour la voiture
carte de membre

Fin août 85: revue Juin-Jui l let- Août

Octobre 85: revue Septembre-Octobre
liste des radio amateurs par ville (annexe au répertoire)

JanvierS6: revueNovembre-Décembre-Janvier

Mars 86: revue Soéciale Février-Mars

>P'-- -l

I  BON DE COMMANDE

Articles disponibles Prix Quantité Total

I
I
I
I
I
I
I
L

Auto-col lant ( int.)
Auto-col lant (ext.)
Journal de bord
(Poste)
Electronique d'amateur
(Poste)
Liste répéteurs et réseaux du Québec
Plaque auto VE2 (non membre)
(Poste)
Plaque auto logo R.A.Q.l.
(Poste/non membre)
Répertoire informatisé
(Poste)

TOTAL A REPORTEB AU FIECTO

0,50$
0,50$
5,00$
1,00$
6,00$
1,50$
1,00$
5,00$
1,00$
5,00$
1,00$

10,00$
2,00$

a r RÀOI r avnrr. var rqss
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DEUX QUEST|ONS D'ACTUALITE
MIsEs EN ÉLECTIoN DE vos
ADMINISTRATEURS

Ainsi que vous le savez, chaque début
d'ânnée, nous procédons à la mise en can-
didalure des postes d'administrateurs
Cette mise en candidature a lieu par alter
nance une annee pour les regtons paires
I année suivante pour les regrons imparres.

Cette année, un âppelde candidatures a
eté lancé en directron des régions impaires
afin de permettre les élections de vos ad-
mrnrslrateurs. Ces candidats, une lois élus
administrateurs par les membres de chaque
rêgaon, représentenl leur région respective
au conseil d'administration de l 'Association
et sont chargés de metre en place leur
conseil régional.

Ces éleclions revêtent donc une grande
rmportance:
- Pour les membres de tAssociatton qui

peuvent ainsi déléguer la personne de
leur choix auprès du conseil d adminis-
tration,

- El pour lAssociation elle-meme pursque
la représentation de toutes ses compo-
santes est ainsi assurée.

Cette année, à la date prévue pour la
clôture des mises en candidature, seule-
ment deux réqions administratives s eratenr
manifestées, ce que nous ne pouvons que
deplorer Ainst. parmt les regions impatres,
seules celles de Ouebec et de lOutaouars
sont assurées d'avoir un représentant

N oubliez pas que c'est le conseild admi-
nrstration seulqui préside aux destinées de
votre association, et que c'est lui seul qui
est habil ité à prendre TOUTÊS tes déci-
sions et à définir TOUTES les orientations

LAVIEÀR.A.Q.r.
l l  appartient donc à CHAOUE memDre

d'affirmer son intérêt pour son association,
en lâisant connaître ou en appuyant une
candidature. et en exprimant son vote lors
d une élection

CONGRÈS RAOI

Cet été, deux années se seront écoutees
sans que le congrès de RAel ait l ieu. Le
nombre d'appels que nous recevors a ra
permanence à ce sujet prouve si besoin
était, I ' intérêt que ce qenre de manifestation
continue d'entretenir au sein de la popula-
llon radro amateur

Nous partageons tolalement ce senii,
ment de regret. En etfet, aux yeux du con-
seil d'administration et de la permanence,
un congrès continue de représenter le mo-
ment idéal de rencontres amicales. de dis-
cussions, d'échanges... que tous les OSO s
ou réseaux du monde ne pourront jamais
remplacer.

ALORS, pourquoi n y a-t-i l  plus de con
grès depuis deux ans??

Jusquà présenl, les divers congrès de
l'Association ont été pris en charge et pré
parés par des clubs locaux ou des régions,
permettant ainsi de disposer sur place d un
nombre de bénévoles sutfisamment élevé.
se connaissant mutuellement et connats-
sant également bien la région d'accueil.

Car i l  ne faut pas se laire d'i l lusions, un
congrès est TOUTE UNE ENTREPRTSE
exigeanl une longue periode de prepara
tion et de mise en place:
- Connaissance de la région d'accueil afin

de pouvorr prospecter toutes les possibi-
l i tés de gite, d hébergement et d activités,
le tout à des coûts raisonnables.

-  Const i lu t ion  dune equtpe  dorgdntsa-
teurs sérieux et responsables.

- Possibilrte de disposer d une solide
équipe de bénévoles prêts à donner
temps, idées et efforts.

- Des bénévoles en nombre suffisant aiin
d assurer la bonne marche de toutes les
activités.

ll Suffit de poser la question aux diverses
personnes aVant deia prepare des congres
dans le passé pour se rendre compte que
ce genre de mantfeslalion ne s improvtse
pas... Pour rencontrer lesuccès, faut i lpour
autant elre un spécraliste en markeltnq en
administration ou en organisation? Certes
non.

Les divers congrès organisés au fi l  des
temps ont tous connu le succès, et cepen-
dant organisateurs et 'hommes de peine"
venarent des horizons les plus divers_. sim
plement ILS Y CFIOYAIENT, et ont eu rar-
son d y croire.

Depuis deux ans, tant par contacts per
sonnels, que par les divers réseaux, bulle-
tins et autres moyens de communication,
les administrateurs et la permanence de
RAOI onl sensibil isé la communaute radio
amateur sur ce sujet Faute de temps (la
maladie du siècle), ou fauie de volontaires
en nombre suffisant, les diverses tentatives
générées par certains clubs et régions n'ont
pu aooulrr

la oermanence n etant constttuee que
de deux personnes (quand il en laudrait
souvenl au morns trots pour assumer le
lravail quottdten) rl serail i l lusotred esperer
vôulorr mener à bien une telle entreprise à
partir du stege soctal Toutefots. ainst que
nous I avons toujours fait jusqu à présent, la
permanence se ltent à la disposition de tous
les organisaleurs potentiels pour assurer
au srège social divers travaux tels concep-
tron et mise en production de documenis.
publicité, brochures. contacts avec les lvl i-
nistères. les commanditaires, etc.

Devant "lapathie' de la communaute
radro amateur, lAssoctation a mème envi-
sagé, et ce dès 1983. de faire appel à des
prolessronnels spectalises dans I orqanisa-
tron de manjlestattons et congres Des de-
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LAVIEAR.A.Q. I .
mandes de soumissions ont donc été taites
en ce sens, et le devis le moins élevé"
s'élevait malgré tout à... 5 000$ (de 1983)
et ne portait que sur laspect "préparatifs ,
puisque des équipes de bénévoles êtalent
nécessaires pour assurer la bonne marche
des trois jours d'activités.

La communauté des membres de IAs-
socidtion doit donc se prendre en mains
elle-même. Les bonnes volontés doivent se
manifester, elles seront assurées de tout
l appui technique de I Association alrn d as-
surer le succès de VOTRE congrès 1986.

VOUS VOULEZ CRÉER UN CLUB??

Saviez-vous que de nombreux nouveaux
clubs très acti ls ont pris naissance à travers
tout e Québec grâce à laide jundrque que
RAOI oftre en matrère d rncorporatlon?

Parmi eux. l on Peut citer:

Club Fladio Amateur du West lsland

Club Radio Amateur Laval - Laurentldes
- Club des Apôtres de lamour infinl
- Club de Saint-Georges de Beauce
-  C lub  de  R igaud

Club VE2 Internatronal
- Club de Grand lMère
- Société de Badio expérimentale et de

Télé-inlormatique de la À/auncre

Béseau d'urgence Radio Amateur Crois-
sant Vermell

Alors, si vous désirez créer un ciub radlo
amateur. n hésitez pas. nous sommes a
votre disposttton. .

NOUVEAU DIPLOME

DIPLÔME DE L'UNION NATIONALÉ
DES INVALIDES RADIO AMATEURS
DE FFANCE

Le secrétaire général de I 'Union Na-
tionale des Invalides Radio Amateurs de
France, FD1 HWB, vient de nous falre par-
venir les règlements du diplôme UNIRAF,
et invrle loutes les stations VE2 a s en pre-
valorr

Ce diplôme récompense tout OÀ.4 ou
écouteur français ou étranger, susceptible
de pouvoir justit ier de son trafic avec des
stations membres de IUNIRAF et de
IUNARAF {invalides et aveugles radio
amateurs) sur toutes bandes et en tous
modes.

ll existe deux classes pour ce diplÔme:

1) Avoir contacté ou entendu 3 stations
UNIRAF-UNARAF,

2) Classe 
"super", avoir conlacté ou en-

tendu:
3 stations UNIRAF,
3 stations UNARAF,
3 stations d'organisations étrangères si-
milaires (soit I stations).

ll est demandé de ne pas adresser les
cartes QSL, mais une copae exacte du log
avec la mention "certif ié sincère etvéritable
à... (OTH), le ... (date) et signature"

Frais du diplôme: 20 coupons réponses in-
ternationaux (lRC).
Diplôme Manager:
Gérard LAURÉNS FD6 IHO
Pav 6675, Lot. Plaisance
815OO-LAVAUR (FRANCE)

N'OUBLIEZ PAS
DE VOUS
LE PROCURER...

(Bon de commande P. 7)
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LA VIE A R.A.Q.r.

RAPPORT OU RESEAU VE2 RTQ POUR 1984
C'est la 3e année d'opération du réseau VE2 RTQ mais la 7e année que ce réseau

fonctionne tous les lours à 18h 1 5 avec la collaboration
du Club Radio Amateur de Charlevoix Inc.

Mois

Janvrer

Février

Mars

Avri l

Mai

J u r n

J u i l let

Août

Septembre

Octobre

Novembre

Décembre

TOTAL
Merci aux opérateurs(trices) du réseau:

VE2 EJM 49 mercis
VE2 FHG 35 mercis
VE2 GHO 58 mercis
VE2 BWE 4' l  mercis
VE2 GED 65 mercis
VE2 FB 1 18 mercis

Statistiques pour 1984

Mess. int. géné. Mess. autre stat. Stations Certificats
6 67 1636 6e stat ion 25101

VE2 DHE
12 121 2273 2e slation 2S/O2

VE2 END
2A 56 2283 51e station 13/03

v E 2 F t Z
27 137 2O4A 15e station O2l04

VE2 AIC
17 79 1469 2e stat ion 30/05

VE2 DAK
27 159 1766 46e stat ion 05/06

13 i2B 21a7 ..y,ï;ï:roz
VE2 DBA

31 113 2112 7e  s ta t ion  26108
VE2 JCH

13 153 1947 7e stat ion Og/Og
VÊ2 GWR

15 170 Z2OS s8e stat ion 0g/10

5 140 lsos u^":,t"Î#;,, t
. /E2 FXR

8 68 1 139 Se station 27 / 12
/E2 BWE

194 1391 22973
Francoise Bradet. VE2 FB
Responsable du réseau VE2 RTQ
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RAQI UNE AGENCE DE PFESSE??

ll faut en toutes choses savoir demeurer
humble, et nous ne prétendons pas vouloir
taire concurrence à la Presse Canadienne.
à l 'agence TASS ou UPl...

Nous désirons cependant, dans ce courl
arlicle situé dans les nouvelles régionales,
faire prendre conscience à toutes les ré-
gions ainsi qu'à tous les clubs radio ama-
teurs que leurs activités passées ou futures
ne pourront étre publiees dans la chronique
des nouvelles régionales que S'lLS NOUS
LES FONT CONNAITRE.

De nombreuses régions et clubs ont de-
puis longtemps pris les mesures neces-
saires à cet etfet en nommant un "publi-

ciste" qui regroupe toutes les informations
pertinentes el nous les lait parvenir à des
dates oré-établies. N'hésilez oas à en faire
aulant, cette chronique vous est ouverte, et
pour vous aider dans cette tâche. nous
avons préparé un petit guide nommé.
"Guide de lauteur' qui esl à volre disposi-
tion sur demande. Vous y trouverez tous les
renseignements sur la maniere de preparer
ces nouvelles, quelles photos y joindre, les
dates de tombée. etc...

Nous ne sommes pas La Presse de
Montréal ni le Soleil de Ouébec. et ne dis-
posons malheureusement pas de reporters
qui sil lonnent la province en quête des nou-
velles. Alors, soyez vos propres journa-
listes, faites nous connaître vos activités,
vos projets, Ies résultats de vos concours,
e tc . . .

On peut voir actuellement sur les di-
verses âutoroutes de la province un pan

neau publicitaire sur lequel i l  est écrit "LA

PUBLICITE, C'EST PAYANT'. Faites-en
votre propre slogan, vous pourrez par vos
nouvelles contactertous les radio amateurs
de votre région. augmenter le nombre de
vos membres et accroître d'autant vos acti-
vités

I  
o o a

APPEL À TOUS LES CLUBS
RADIO AMATEURS

Nous aimerions que TOUS les clubs de
la provance nous fassenl connaître les coor-
données d'une personne ressource avec
qui i lsoit possible de communiquer rapide-
ment et dont nous puissions donner les ré-
férences.

En etfet, nous recevons à longueur de
semaines au siège social de I 'Association,
de nombreuses demandes en provenance
de toute la province. Ces demandes portent
le plus souvent sur:
- Les clubs où i ls peuvent s inscrire

Les clubs donnant des cours de prépara-
tion aux examens
Les personnes a contacter, etc.

Pensez aussi à nous donner un télé-
phone les gens n aimenl pas ecrire.
Une fois de plus, nous sommes là pour faire
la promotion de la radio amateur, des clubs,
de vos activités. Profitez-En !

a o o

HEUREUSEMENT, IL Y AVAIT UN
RADIO AMATEUR A BORD...

Chaque année, la traversée du fleuve
Sajnt-Laurent en ski nautique attire des mil-
l iers de visiteurs dans la région de Baie

Comeau. Les skieurs nautiques du Québec
doivent franchir les 116 kilomètres de
lepreuve. et voient leurs eflorts couronnés
par de nombreuses bourses.

Au fi l  des ans, le temps requis pour cette
traversee est regulrerement battu. Ainsr en
196 1 . 3 heures el 17 mrnutes clarent neces-
saires pour accomplir un aller seulemenl, le
record actuel (inscrit au l ivre Guiness) est
de t heure 57 minutes pour les 116 kiio-
mètres. Baie-Comeau/lvlatane et retour.

Tous les Ouébécois savent qu'une fois
passé une certaine zone, le fleuve perd son
statut et devient mer avec tout ce que celà
implique comme dangers. Conscients de
cet état de faits, les organisateurs du festj-
val TFIAVSKI et la Federation Ouébecoise
de ski naulique ont su rapidemenl taire ap-

pel à une structure éprouvée de communi
cations à bord des embarcations: celledes
raoto amaleurs.

C'est ainsi que l 'an dernier, se trouvaient
à bord d'une des embarcations partici '
pantes: Conrad BOUCHÊR. navigateur,
Francyne VANDAL, pilote, Denis DES-
MARAIS, observateur, Régis IVIARQUIS,
Juge de la compétit ion el radio amateur
(VE2 EYR) et enfin, en compétit ion. Jean-
Pierre GENEREUX, skieur.

rz u RIAOI / AVRIL r.4Ar 1eB5
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Si la première partie du trajet en direction

de Matane (32 milles de bras de mer) s'est
déroulée sans difficulté, il n en fût pas au,
tant au relour. De fortes vagues commen
caient en effet à se faire sentir. et le moteur
de I'embarcation devait assez rapidement
commencer à montrer des signes de fai-
blesse. et ce au point de ne plus pouvoir
tirer le skieur. Après un nouvel essai in-
fructueux, équipage et skieur devaient se
rendre à l 'évidence: le bateau embarquait
I eau par la prise d'air arrière, inondant ainsi
le compartiment batterie et essence. Les
vagues et le vent pendant ce temps ne ces,
saient pas d'augmenter d'intensité, faisant
varier de plus en plus lassise du bateau
vers I'arrière. Voyant les etforts de la
pompe à eau et les tentalrves pour ecoper
inuti les, Conrad (qui travail le à la Garde
Côtière) vidait trois réservoirs de cinq gal
lons afin de les uti l iser comme bouées sup
plémenlaires: pendant ce temps, Régis
VE2 EYR lanÇait un appel vers la côte à
I aide de son deux mètres.

Quelques instants plus tard. le bateau
coulait, ne Iaissant apparaître que le nez à
la surface de l 'eau. Inuti le de dire que
même à cette éooque de I 'année. l eau est
f ro ide . . .

Retrouver une embarcation dans un pa-
reil bras de mer n'est pas une mince af-

laire... Plus de deux heures après, un avion
faisant partie du service de sécurité de la
competit ion les reperatl. permettant ainsi a
une première petite embarcation de les tjrer
de leur situalion làcheuse. Ouelques mr-
nutes plus tard, le J.E. BERNIEFI mettait un
point f inal à cet après-midi mouvementé.

Cette année. la même compétit ion aura
lieu le premier samedi du mois d'août, ga-
geons que I aide des radio amateurs y sera
à nouveau soll icitée... Cette fois ci, chaque
baleau sera equipe d une balrse qui per-
mettra un reperage plus rapide par avton
de tout bateau en perdii ion

Une seconde compétjt ion en ski nauti-
que aura également l ieu le 24 août 1985, i l
s'agit du marathon Québec/Trois-Rivières/
i/ontréal.

La participation des radio amateurs y est
vivement souhaitée. A cet effet, vous pou
vez communiquer dès maintenant avec:

- Jean-Pierre GENEREUX au
1514)  649-0112

- Louis SIMARD au (514) 655-8785 ou
934-2552

REGION 02 -
SAGUENAY/LAC ST.JEAN
VE2 RCP

Déjà depuis quelques semaines, plu'
sieurs radio amateurs, en particulier, Roger
VE2 DBE, Nrartin VE2 FNS, Fernand VE2
BWZ, Gabriel VE2 DHE, Roger VE2 GFIE.
Pierre VE2 FUO avec la collaboration d'au-
tres, préparent l ' installation d un nouveau
repeteur VÊ2 FICP 149 97 ( ) Mh.,. a un
site impressionnant. le Mont Apica dans le
Parc des Laurentides

Ce nouveau reoeleur saioulera au re-
seau VE2 CRS oui comorend trois autres
répétitrices reliées en permanence par laen
UHF:  VE2 RCR 146.94  (  )  Mhz;VE2 RCC
147.12 (+) lv lhz ;VE?RCD 147 70(  )  Mhz
Ces répétitflces couvrent le Saguenay/Lac
St-Jean. el avec I alout de VE2 RCP le pe
tit parc" devrait permettre aux radio ama-
teurs d'y circuler en toute sécuriié

ll laut dire que certains de nos amateurs
n ont pas froid aux yeux. On a fabriqué de
toute pièce un duplexeur six cavités, qui
fonctionneraii à merveallel

Le répéteur sera probablement en lonc,
tron au moment ou vous l irez ces l ignes.
CARNAVAL OE CHICOUTIMI

Encore une fois cene année. nos ama-
teurs ont collaboré pour la course des pi-
chous ainsi que la course des portageurs
lors des activités du Carnaval-Souvenir de
Chicoutimi! Réal VE2 AIT et Toni VE2 AAV
ont coordonne les portageurs, avec le sup-
port de Bernard VE2 AYK, N.4artin VE2 FNS.
lvlarcelle VE2 FNP. Camille VE2 SO. Jacky
VE2 JAK, Monique VE2 DWF et Pierre VE2
YVFI. Sylvio VE2 Cl. avec son équipe bien
rodée composée de Yves VE2 ASX,
Rosaire VE2 DGL, Jean-Guy VE2 AAW,
Clément VE2 AYNi, s est occupé de la cour-
se  des  prchous  qu i  a  imp l iqué 1150 cou
reurs.
André Bédard VE2 FNF
Secrétaire R.A.S.L.
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Serge BEAUMONT, VE2 BWA de Chi,
coutimi, nous fait parvenir lâ traduction d'un
extrail du journal "Splatter" du N,linneapolis
Radio-Club dans lequel Bil l CLARKE, WA4
BLC lait paraître un petit hymne dédié aux
clefs silencieuses. Nous pensons qu'i l  au-
rail plu a tous nos arnes marntenanl passes
en QFIT.

La clef silencieuse.
La vie d'une femme de radio amateur peut
être très solitaire.
Leur mari passe des heures sans l in, seul,
parlant à ses semblables, assis devanr ses
rad ios ,  ma is  un  jour . . l

QFIT: Les boutons de tes radios ne bou-
gent plus,
Les haut-parleurs ne crépitent plus,
Et le cendrier est toujourS propre.

Toutes ces heures passées sur ta
vieil le chaise,
Parlant avec ces voix sans visages.
Remplissant le cendrier jusqu a ce
qu il déborde.

Parlant proche, parlant loin,
A des amis que tu n a jamais connu,
Tu voyageais autour du monde sur
ta vreil le chaise.

Jalouse de ton plaisir,
f t tr iste du temps passe ,orn de moi
J aiioujours su où tu étais.

Tu est une clel silencieuse mainte-
nant.
Pdrtr renconlrer ces voix sans vtsage
ou passe.

lvlaintenant. dans le calme,
Je peux entendre ta chatse craquer,
Sentrr ton tabac el enlendre ces voix
qui t appellent

BiII CLARKE, WA4 BLC

a a a

RÉGION 04 - TRoIS-RIvIÈRES

Le club de SOFEL-TRACY. VE2 CBS a
etfectué au début de cette année un son-
dage auprès de ses membres. Si le nombre
de repondants n a pas ele tres eleve ainsi
que le souligne André VE2 GFF. i l n en

q r RÀOI r nvRrr vqr rses

demeure pas moins vrai que les réponses
apportées sont tres intéressantes puis-
qu'elles permettent de mieux cerner le ra-
djo amateur du point de vue de ses ac-
tivités, de ses préférences, de son opinion
sur le matériel à sa disposition et des qua-
lités recherchées dâns ce matériel.

Nous vous livrons ci-après les principaux
résultâts de ce sondage, elserions heureux
de voar d'autres clubs en réaliser de sem-
blables. La somme de ces sondages per-
mettrait de tracer une silhouette type du
radro amateur et serait pour tous du plus
grand intérêt:

Pour les clubs en leur permettant d otfrir à
leurs membres les activités les plus ap-
préciées.

- Pour votre association en lui permettant
d'otfrir activités et articles dans la revue
répondant le mieux aux désirs de la com-
munautê radio amateur

- Pour les vendeurs de matériel radio ama-
teur, en leur permettant de mieux cerner
les qualités recherchées dans le matériel
et les services.

QUESTIONS;

DepuiS combien de temps êtes-vous ra-
dro amateurs?
Le nombre total d'années divisé par le
nombre de répondants a permis d'obtenir
une moyenne de 8,1 1 ans

- Quelle l icence déienez-vous?
427" des répondants détiennent un certi-
f icat supérieur d'amateur.

Ouel est votre âge?
Les réponses à cette question ont permis
d elablir l àge moyen du radro amateur a
40,05 années.

Ouel type d'appareil d'émission possé-
dez-vous?
797. possèdent un transceiver,
5"/" possèdent un récepteur et un émet-
teur,
16-'r. ne détiennent aucun appareil

Possédez-vous un ordinateur?
Oui: 42/".
TRS: 12,5%, VIC 20: 25"/..
Commodore 64: 62,57..

Possédez-vous une antenne f ictive?
42-'7. en possèdent une comme l' indr-
que André VE2 GFF dans son rapport de

sondage: "vous comprendrez le pour-
quoi des "carriers" ou QRM lorsqu'on est
en QSO.
Combien d'appareils 2 mètres possédez-
VOUS?
À cette question, la moyenne de 2 mèûes
s'établit à 1.74 par O.M.

Facteurs pour le choix d'un équipement:
Accessibilité 27"k, p(ix. 25o/", ga'anlie
22,751o, rcndement et qualité 1A,25o/., et
en dernier lieu choix 7"/".

Activité de I 'OM sur I 'air:
À/oyenne mensuelle de QSO's par ama-
teur 25,21 dont 40,08o/" enCW,6,27"/" en
SSB, et 53.56% en FM (2 mèlres).
Moyenne d'heures en onde par semaine
7,5 heures.
lJeures de bricolage par OM et par se-
maine: 3,31 heures.
Les activités les plus appréciées:
Beaucoup:  1
Assez : 2
Bien - 3
P e u : 4
Pas de réponse : 5
Pas disponible : 5
Ne participe pas : 5

Hamlest
Field day
Noèl
Partie de sucre
DX expédition
Fléunions
JOUrnal
Fléseaux

Suivaient enlin diverses questions et ré-
ponses concernant la vie interne et les ac-
tivités propres âu Club de SOREL-TRACY.
un paragraphe special était ouvert en ce qui
concernait les suggestions de chacun.

Nul doute que ce genre de sondage et
ses résultats auront été du plus grand in-
térêt pour l 'équipe dirigeante de ce Club. Si
d autres clubs de la orovince (ou de
lexlerieur de la province) ont eux mémes
réalisé ce genre d'étude, la permanence de
l'Association serait très intéressée d'en
connaître les résultats

1 3  3
3 6
2 6

6  1 0
1 1  4

I

1

1

4 5

2 4
3 4
5 7
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REGION 06 . UONTREAL

Les Guides du Canada célébreront leur
soixante-quinzième anniversaire durant
Iannée 1985. Une de leurs orincioales ac,
trvités sera un camp d'une semaine au
Tamaracouta avec aooroximativement
1000 guides de la Provrnce de Ouébec.

Les organisalrices ont exprimé un intérêt
enthousiaste d'avoir une station radio arna-
teur en pleine activité pendant la fin de se-
marne du camp (5, 6 et 7 juil let).

Toutes personnes intéressées à parti-
crper, sort au camp, soit de leur slation à la
marson, sont pnées de communiquer avec
lony  VE2 KM a  {514)  683 6598 ou  v ia
I adresse dans le répertoire de RAQI.

During 1985, Girl Guides of Canada watl
be celebrating its 75th Anniversary. One of
the maior activit ies is a week long camp at
Tamaracouta which will be attended by ap-
prox 1000 guides, and guiders from a 

 

over
Quebec.

The organising committee have expres-
sed an enthusiastic interest in having an
amateur radro station operating during part
of this camp (July 5, 6 and 7).

Anyone who is inlerested in participating
in the ham radio related asoecls. either
from the camp or from their home stalions,
is invited to contâct Tony VE2 KM at
(514) 683-6598 or via RAOI call boo^

UNION METROPOLITAINE DES
sANs-FrLtsrEs, uMs, MoNTRÉAL

L'Union Métropolitaine des Sansjilistes
de Montréal vient de faire paraître son an-
nuaire 1985.

Ce document d'excellence tacture. bien
présenté sera très ulile aux amateurs de la
rêgion de Montréal, puisqu on y retrouve
enlre autres une liste des membres du club
par indicatit, une lisle des étudiants raoro
amateurs du club et une liste des membres
assocrês par ordre alphabétique. Y ligurent
egalement Un grand nombre d'autres ren-
seignements tels liste des répéteurs, télé-
phones, réseaux. associations nationale et
provinciale, réglementation et adresses di-
verses.

En outre. ce club est très actif sur I 'air
Nous vous reproduisons ci-aorès le tableau
de ses principales activités:

REGION 11 .
LAVAL-LAURENTIOES

La région 11 LAVAL-LAURENTIDES
vient d'inscrire un nouveau record dans les
annales radio amateurs grâce à la tamille
VACHON de Chomedey (Lavat).

Voyez plutôt:

- Jean-Charles (époux) est VE2 JC
- Jacqueline (épouse) est VE2 XYL.

Et chacun des entants est aussi radio ama-
teur:
- Martin Dominique est VE2 MDV,
- Caroline est VE2 LCV.

QUI  DIT  MIEUX??

NDLR:
La rédaction du journal félicite la famitte au
grand complet pour ce magnifique tir grou-
pe, mars nous nous posons une petite
question.. combien y a-t-i l  de stations et
d antennes au OTH?

;
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JouR HoRA|RE acrrvrÉ FFÉouENcE
l , /ardi 19h30 2OhO0 Réseau de | 'U.M.S. VE2 RMB

Flesponsable: VE2 cN,tD Mario 146.70Mh2. 600 Khz
20h00-2 1h00 Marché aux puces VE2 FIMB

Flesponsable: VE2 BBG Rotand 146.70 Mhz. 600 Khz
ler et 4e mercredi 19h00-20h00 phitatélie VE2 RMB

Responsabler VE2 HAD pascat 146.70Mh2. 600 Khz
Jeudi 19h00-20h00 Étectronique d,amateur VE2 RMB

Responsable: VE2 HAD pascat 146.70 Mhz. 600 Khz
Vendredi 1Oh3O-20h00 Réseau de I 'U.M.S. VE2 RMB

Responsable: VE2 cMD N,tario 146.70Mhz. 600Khz
20h00,20h45 Cruciverbistes en ondes 147.51Mh2

Responsable: VE2 ECp Ctaudette (Simplex)

I
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dl{9?'ts$}"' par Jacques PAMERLEAU, VE2 DBR

Dans cette rubrique, je vous présente,
tiré du manuel d'exploitation du réseau, la
Drocédure à suivre lors d'une demande
d'assistance du réseau et le déploiement
de celui-ci.

ll faut tout de suite rappeler qu'une ur-
gence ou désastre peul avoir un caractère:
- provincial
- régional
- local (sous-région).

À tous les niveaux, des préposés sont
assignés à I'intérieur du cadre normal du
réseau d urgence FlAOl. Ces préposes
sont appelés coordonnateurs et maintien-
nent à leur niveau hiérarchioue resoectit le
réoertoire comolet des radio amateurs et
moyens de communication dont ces der-
niers disposent. qu'i ls soient inscrits ou non
au réseau.

Lorsqu'une situation d'urgence survient,
des radio amateurs peuvent être requis de
compléter le réseau de communicalion du
Bureau de la proteclion civile du Ouébec ou
de tout autre organisme de secours re
connu. Seul le coordonnateur du réseau
d urgence RAQI ou son substi lul esl avisé.
celui-ciétant plus quetout autre à l 'aff l l tdes
etfectifs et des Installatrons de communrca-
tion disponibles.

Une regle repertoriée sous le titre genen-
que de FIENSEIGNEMENT est constam-
ment mise à iour. Elle lournit le nom, l ' indi-
calif d'appel el le numéro du poste télépho-
nioue de la résidence et affaire de tous les
radro amateurs composant les comites de
gestion régional et sous régional.

Sur réceplion d'une demande d assis-
tance du réseau. le coordonnateur confec-
tionne à I 'aide des etfectifs dasponibles de

sa région, les réseaux de communication
nécessaires en respectanl le mreux possi-
ble les principes énoncés dans le manuel
d'exploilalion du réseau.

Le coordonnateur de chaque région et
sous-région est tenu de fâire connaître les
principes de cette directrve aux organismes
des mesures d'urgence municipal ainsi
qu aux membres du Bureau de la protec-
tion civile de son secleur.

Dans le cas ou le réseau est sollicité, le
coordonnateur de la région ou d'une sous-
région doit d'abord s'eftorcer de recevoir et
comprendre le plus précisément possible
les besoins de l 'organisme demandeur

Ces besoins peuvent être d'ordre, telque
les points physiques à desservir, les points
de rassemblement, la durée approximative
de la demande d'assistance et le mode
d'identif ication de son personnel, etc. l l  doit
de plus débuter la rédaction d'un journal
des opérations en y inscrivant la date, le
nom du requérant ainsi que celui de I 'orga-
nisme qu'i l représente. De plus, i l  doil
inscrire le nom. I Indrcali l d appel. le numero
d assurance sociale ainsi que le kilomé
trage du véhicule de chaque radio amateur
sollicité et ayant accepté de prendre part à
I activilé.

Ayant reçu les informations pertinentes,
le coordonnateur doit procéder à l 'alerte de
son personnel en tenant compte de cri-
tères, tels que la disponibil i té, les moyens
de transporl ainsi que la nature de I equtpe-
ment radio de chacun en conjonction avec
les besoins de l 'urgence. De plus, le coor-
donnateur doit lournir aux participants les
informations relatives à la fréquence de ral
l iemenl. leurs fonctrons respeclrves au sein
du réseau ainsi que la nature de Iurgence
en cours.

Finalement, le coordonnateur met sur
pied un réseau de base qu'il peut étoffer ou
scinder selon le degré d'achalandage, de
l'évolution de la situation ou des demandes
de I'organisme demandeur.

Lorsque la situation le permet, le coor-
donnaleur informe son homologue à l 'é-
chelon superieur. Ce dernier pourra st la
satuation l'exige répondre à toutes de-
mandes d'assistance en personnel et équi,
pement supplémentaire. Cette procédure
d'intormalion à léchelon supérieur doil
s appliquer à tous les niveaux de la hié-
rarchie du réseau jusqu à ce que le coor-
donnaleur provrncial sott à son lour avise.

l l importe ici de souligner que tous les
membres en règle de RAOI sont protégés
par une assurance responsabil ité lors de
leur participation à une activité d'urgence
ou simulation. Quant aux aulres partici-
pants, rls sont protégés par la loi dite LOI
SUR LA PROTECTION DES PERSONNES
ET DES BIENS EN CAS DE SINISTRE, Ioi
appliquée par le Bureau de la protection
civile du Québec.

Et voilà, j 'espère que vous avez majnte,
nant une meilleure idée sur la faÇon dont se
structure le réseau d'urgence RAOI lorsque
I'autorité constrtuée à cette fin lui en lait la
demande. l l faut ici apporter une précision:
selon les termes du protocole d entente en
tre RAOI et le B.P.C.Q., I 'autorité constr-
tueê a cene lin peut etre pour les muntcr-
palités, le directeur du service des Corn-
municalions de la muntctpaltle. pour la re
gron, le directeur régional du Bureau de la
protection civile du Ouébec et pour la pro-
vince de Ouébec, le directeur général Au
niveau municjpal. c est habituellement par
le concours du B P.C Q. que parviennent
les demandes d'assistance, mais ce n est
pas une règle absolue

DU RESEAU D'URGENCE R.A.Q.I.
Région 01 (Rimouski)
Région 02 (Jonquière)
Région 03 (Anc. Lorette)
Ré9ion 04 (Trois-Flivières)
Région 05 (Sherbrooke)

PaIGAGNON VE2IT
Jean-Rock ST-GËLAIS VF2 Dl
Jean-GuyD|ONNÊ VEA FVI
ClaudeSRUNET VEZZZ
Aimé SCHMIÎZ VÊ2 EKA

Région 06 (Ville St.Laurent)
Bégion 07 (Hull)
Région 08 (Flouyn-Noranda)
Région 09 (Baie-Comeau)
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NOUVELLES DU RESEAU
D'URGENCE VE2 RUA

Deux régions ont changé de cooroonna-
teurs dernièrement. ll s agit de la régron 0Z
(Jonquière) el 03 (Ancienne-Lorette) Ainsi,
conséquemment à la démission de Jean-
Louis Bluteau VE2 BVG, te comité de ges-
tion VE2 RUA avait mandaté te Club radio
amateur du Saguenay, Lac St-Jean de for-
mer un nouveau comité de gestion pour la
région 02. Suite à leur recommandation. le
nouveau coordonnaleur est maintenant
Jean-Rock St-Hilaire. VE2 Dl.

Ouânt à la région 03, c'est Jean-cuy
Oionne VE2 FVT qui a pris la relève de
René D. Phaneuf VE2 BDH

Les principaux responsables du Réseau d'urgence RAOI à ta région 02 (Jonquière). Degauche à
droite, Serge Beaumont, VE2 BWA; J.-Rock St-cetais, VE2 Dt, coordonnateur; éabri;t Adam,
VE2 DHE, président, Club radio amateur Sâguenay - Lac St-Jean; M. cuy Oue et, direcieu;
rélrional 02 du Bureau de la protêction civile du euébec et M. Maiella Tremblay, agent de
l ivraison.

Le nouveau coordonnaleur du Comité de gestion VE2 RUC (région 02), J._Rock St_cetais. VÊ2 Dl
en compagnie de Jacques Pamerleâu, VE2 DBR, coordonnâteur du Réseau d.urqence RAOI.

Je protite donc de l 'occasion pour remer
crer srncerement Jean-Louis el Rene pour
Iexcellent travail qu i ls ont accompli dans
leur région respective et souhaite la plus
cordiale bienvenue à Jean-Rock et Jean-
Guy au sein de notre grande organisation

73 et 88 et à bientôtl

Jacques PAMERLEAU, VE2 DBB
Coordonnateur du Fléseau d'urgence de
RAOI

Les nouveâux responsâbles au Saguenay -
Lâc St-Jean (region 02), cabriel Adâm,
VE2 DHE, président du club régional; Serve
Beaumont, VE2 BWA el le coordonnaleur J.-
Rock St-Gelais, VE2 Dl. Manque sur la photo,
Gilles Blackburn, VE2 RO et Marcel Lachance.
VE2 SP.
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PREMIERES ARMES EN RADIO

ONDES RADIO ETPORTEE
DES COMMUNICATIONS
ll est important de choisir la bonne bande amateur et I'heure du jour convenable pour
réaliser des communications de grande distance.reallser des communications de grande distance. Les autres facteurs irnportants dans les
communications amateur sont l 'époque de l'année et les cycles sûraires.

La plupart des nouveaux oOéraieurs de radt(,
amateur ne savent pas très Dien quetle bande rt:
devraient uti|ger à une heure ou jour donnée
pour clmmuniquer avec cenalnes parties du
pays ou du monde. ces choses vous ont-elles
déjà causé des problèmes? llvous esi sans dou-
te arrivé de vous demander dans quelle bande
opérer pour oblenir des communtcations a g.ân
de distance.

Les communications de qrande distance.
comme les communications entre lAménque el
l'Europe ou IAsre sont appelées des contacts"DX Puisque la distance s exprime en ml|tes ou
en kilomètres. ilest préférable de déttnir un con
lact DX en radro amateur comme celui qui dé-
passe 1 000 mil les dans la bande HF (3,5 â 30
Mhz). Communication DX a un autre seos en
lerme de distance lorsque lon parle de VHF (de
30 à 300 Mhz) ou UHF {de 300 à 3 OOO Mhz) ou
de la bande âmaleur des mlcro ondes (On peul
considérer les fréquences supérieures à 3 000
ÀIhz comme la bânde micro onde En VHF et en
lrequences plus élevées, on peut appeler DX les
contacts sur des distânces aussi courtes que
100 mil les, parexemple. l len va ainsiparce que
plus la lréquence est élevée, plus courte est la
djstance du signal à la surface terrestre. Cera ne
s applique pas aux communrcations dans tes,
pace ou Ianenual,on {dimrnuat,on de l t  puis
sance du signal) enke le lransmetteur et ie ré
cepleur est acceptable. Un nouvel amateur pen
se sunoul aLtx communications HF puisqu aux
Elats Unis la licence novice itmite ses opérations
aux bandes de 80 40, 15 el 10 m, en cw La
lrcence de clâsse technicien permet d'opérer
dans ces fréquences et certaines opératrons
dans les fréquences supérieures à 6 r.l

Lors de vos premières transmissions. après
avotr oblenu Votre licence, vous serez probabte
ment contenl d entrer en coniacl avec n imporle
qur. Mais, à mesure que vous entendrez res âu
kes amateurs parler des contacts de grande dts
tance qu'ils ont réalisés votre goût pour le DX se
cteveloppera La connarssance des caractéristÈ
ques des bandes de fréquences pour une heure
donnêedu tou' elune pêriodpdonnee de Iannpp
sonl absolument nécessalres st vous voutez
reussrra communrqLler avec des stattons parloul
dans le monde Êxamrnons donc les dif fere res
partre de la bande HF et voyons commenl tes
uti l iser pour réaJiser des communications de dia
lances plus ou morns constdérabies

FlG. 1 Distances typiques en milles enfonc-
tion de lâ fréquence en trânsmission par on-
de de sol dans les bandes de hautes frê
ouences .  1km =  1609mi l l e .

TIRE D'UN ART'CLE ECRIT PAR DOIJG DEMAW, WIFB, PARIJ DA,VS LA REYUE QST
JANVIER 1 985, TRADUIT P AR RAYMOND MÊRCI/�RE, VE2 BIE.'VOUS PEMEFC'ONS LA
REVUE QST DE SA COLLABORATION, ET RAPPELONS QUE CET ARTICLE EST UN
ARTICLE "COPYNIGHT".TO.IJTE REPRODIJCTION DE L'ORIGINAI- OU DE SA TRADTJC-
TION DOIT ETRE SXPRESSEMENT AUTORISEE PAR LA REYUE OST"

CONTACTS DE COURTE DISÎANCE

En certaines occastons. lamateur veut avotr
un conlact de bonne quali té soi l  avec un amateur
de sa propre ville, sort avec une stalion sttuée à
morns de 100 mrl les de chez iui.  Si c est le genre
Ce communications qLte vous recherchez, il faut
cnorsrr la bande de lréquences qui offre la
meil leure onde de sol.  L onde de sol est cel le qul
surt une kajectolre à la surface de la terre entre
les deux antennes. L onde peut soit  toucher soit
ne pas loucher le sol.  mais el ledemeure dans les
aouches Inféneures de latmosphère pendant
loul son trajei Plus la fréquence de a bande HF
,-sl basse, plr-rs la distance couverte par londe de
sol est qrande. L illustration 1 montre a porlée
norma e de londe de sol en lonction de ra rre
quence entre 2 et 30 À,4h2 Une antenne verticale
a un me l leur rendement pour les commun ca-
lons par onoe de sol.  cesl la ra/son pour la-
quel le les stalrons de radtodtffuston commer
c ales ut i l isent des antennes vert icales ou tours
l ls veulenl obtenir la couverture maxirnale depuis
la stalron pour une puissance d émission don
nee La bande amateur de 160 m se irouve dans
les fréquences moyennes. comme les slations
de radiodi iJus on A 160 r ir  (1,8 2.0 Nrhz), on
peut espérer une très bonne propagation par
onoe de sol.  par comparaison avec les bandes
d e B 0 à 1 0 m
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nTEl|srÉ DU stcxal
NOUS. avons examrné la vajeur etfjcâce des

oroes ce. sot en tonciion de la tréquence (illus-
tfatron 1), mars il taut se rendre comple que larorce du signaj â ta statjon de récepti;n se me
sure en vons. Les sgnaux rad@ sont três lables
::,^T1:-g-, 9" 

tes mesure en mrcrovohs ptutôrquen vons comme on mesurerail un courant
alernaùt sur le sedeur. Un mrcrovoh est la mrl
onnreme partie d un volt. Les ondes raojo sont

:^u-.tyll:_ 
courant ahernatit. L intensnê du sr gna j âI antenne du llansheteur se mesure en mtcro_

vorls par mêtre à une distance précrse de |.an_
reîne ou cte Ja source du signat Ljndrcaleur 5est lnrte seulement pour rêalEer des mesures
:"131,"9: 

d: ta torce clu srgnat, pour comparer.par exemple le srgnal de deux stahons amateurs
lou 

plus) orr la dflêrence entre cleux antennes
j9u plus) srtuées â ta slatron demrssron avecraquefle vous èles en conlact

oNDE toNospHÉRtouE

..-Les^communrcations de grande distancp peu_
venl elre obtenues â tarde de tonc,e ionospnen_
-q^11_o-u_91d" de ciet L onde ionosphérique
voyage dans cetespace au-dessusde Jâ teneou
rr.ny a pas d'atmosphère l t  s aqit  de l ionos-
pnêre L état de l tonosphêre est 

-sotr.," 
" oe,cnangefienls incessanls causes par l.aciivite dusorel el retrés aux changernents d.etat du undmp

magnêtjque terreske. En consequence, on ne
É€ul s allendre â avorr tes mémes condrlrons
ronosphênques d heure en heure ou cte Jou, enpur Les communicatrons par propaqatron o onoe_ ronosphérjque sont ausst apoeùes sktp.
qarce..que le sjgnal est renvoye par relractton
oans I une des couches atmosphêriques el re_rourne â ta lerre. Leflei est semblabte au re-
oonorssement de la balle de brllard sur la bande
oe ra tabte L illustraljon ctonne une rmaqe de ce
l]l"lolê1" Comme on te constare. I o;dF peul
reoonorr ptUs d une fois

DEFTNtÏoN DE L'toNospHÈRE

Llonosphere estcene rêgron ou la oressron de
J airesl si lajble que les tons el tes etectrons ttbres
peuvenl s y mouvoir pendânt un certajn lemps
avant de se recombiner pour lormer des atomes
neutres. C'esl un sujet plutôt aride pour des oe_

5lÎi'"rff[3 j ;ïfi3:*#j 1""ï:*:I-"aio. c.'"in." ono.",*,*il[i]iiJlli
rexte), Les eoinls a et r . " -,""-- rj,"jiTjIs.v-ets 

la terre par les corrcles ionis&s lvoiitËterte), Les poinls a er a à ta surrace oe ra terre ir,;d; ff"ftffï"i;.,"1.:ffiirlJ;:,X1
bu-lanls. mais le ne crnnars pas ct autre moyen
o explrquer ce phenomene Lorsqu une onde ra
oro pênêlre dans cefle atmosphere rarpttêe qul
compone de nombreux électrons libres, e|e
1e. 

ncontre.une barnere qut a Ieflet de changer ld
o,recl lon de londe Elle est rel lechre etrenvoyee
vers ta tefie

,, 
Les rayons ultra violets c,u solerl provoquenl

, ronrsatton de I atmosphère extérieure. Des zo

nes-dlonisalion de c,ifférentes densités se pro
oursênl. on les appellp tes couches de l tonos-
pnere Flreç SOnt paral leres a ta surface de ta
Ierre Êt sont si tuees à des dtslan. es bren def,n,es
enlre ;/5 et 200 mt es cena,nes oqdes ,adto
oêlelrênl profondement daas une coucne onlsee el sonl ensurle rêcourbêeg ver\,a rerre

D aulres ondes penelrênl 'a couche peu p,olon
oÊmFnt dvanl d étre rFcourbees ve,s te bds

FlG. 3 Propagation typique des ondes^dâns.rês bandes de hautes fréquences en ronction descouches ionosphériques. La couche rz est ra prus uriÈ-a-ui-JàËmu-n'Ëà't'às oe g.ana. oi._lance. La couche E est lrè9 utile âux communicalions de courte disiance oans la parfiesupérieure dês bândes HF et dans ta partie intérieurc des band;; ti;.--- 
'
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L ionisalion n est pas conslanle dans une cou-
che atmosphéûque donnée Elle diminue gra
duellemenl de chaque côté d une zone d'inlen_
srlé maximum de la couche. Oe méme, l ionrsa-
lron totaje caLrsée par le soleil nest pas
conslante en un poinl donné pour une mème
heure du jour ou une même sarson de l année. A
cause de ces phénomènes. il y a des variations
constantes dans I etlicacité des communicalions
de grande drstance.

coucHES toNosPHÉRtouEs
La couche D est située entre 37 el 57 mtlles

au dessus de la terre. L onisation de cede cou'
che est direclement proportronnelle à la umière
solarre El le commence à laurore, atteint son
maximum à midietdisparai l  au coucherdu solei l .
Pendant cetle période les transmissions sur 160
et 80 mètres subissent une perte énorme par
absorplron ce qui limrte les communications
presque unrquement à londe de sol.  En période
d actrvné solaire lntense. (taches et erruptrons
solaires) ces bandes peuvent devenrr compléte-
ment Inutilisables. Lors de tempètes solarres. la
bande de 40 m peut également êlre grâvement
touchée On peut lacrlemenl penser que son re-
cepleur ne fonctionne plus parce qu en syn-
thonrsanl une de ces bandes on ne capte aucun
srgnal La couche D n a pas le pouvolr de
renvoyer vers la terre par réfractron, le srgnal HF
En conséquence, el le nesl pas utr le pour les
communrcat ons de grande distance On pourraf
penser qu el le est piutôt nurs ble qu ulr le

À,4arntenant que nous avons bien vrl ipandé a
couche D. abordons a couche E. qur se srlue
entre 62 el 71 mrl les au-dessus de a lerre La
couche E esl ulr le aux commun catrons DX dans
a haut de ia bande HF et le bas de la bande VHF
Les ondes de lréquences rnoyennes ou de la
prem ère rnort ié de la bande HF sont absorbées
par la couche E, cornme el les le sont par la
couche D L ntensrlé rnâxrmale de a couche E
se produrtvers midr el le augmente et drm nuede
la mêrne manière que la couche D. Le sole n esl
pas la seule source d onrsalron. Celle-cr peul
aLrssr se produ re par les rayons-X du sole I et
enkée de météores dans I almosphere lerres

La couche la plus utrle pour les communrca-
tions HF de grande drstance est la couche F Elle
se situe enlre 130 et 260 mil les au dessus de la
lerre El le est semblable à la couche E. La cou'
che F peut se divrseren deux couches pendant le
jour Si â chose se produit. la couche inférieure,
quiesl plus faible s appelle acoucheFl El lese
<rluê à envrron 100 mil le\ dê hduleur el a à peu
près le même eflet que la couche E La couche F
supérieure (F2) est la couche uti le pour les com
munical ions de qrande dislance La couche F1
d'\pdrdrl  apreq le coucher du solerl  l l  y a régu
l lèrernent dans la revue OST des tableaux de
prédictions des conditions de cornmunrcatlons
DX Vous pouvez également écouler les bul le-
trns d niormation de Wl AW sur les conddrons de
propdqdlror poL lec condil ions dL iour rê ioLr.

ZONÊ DE SILENCE ET DISTANCE UÎLE

Dans certaines conditions de propagation cntt-
ques, il existe une distance entre la lin de I'onde
de sol el le débul de l onde ionosohérique réflé-
chie vers la terre en fonction du lieu de I anlenne
de transmission. Cet espace entre les deux ty-
pes de propagation est à peu près nul, bienqu on
puisse y entendre un fâible signal à cause de
I onde rellechre. Celle zone ou les communica_
tions sont inetficaces est aDoelée zone de sÈ
lence (skip zone en anglâis)

Par contre. la distance utile est la distance
entre le point d origine du signal et le poant de
relour sur terre, après avoir été réfléchie dans
Iionosphère. En consdquence, par rélraction
dans la couche F- la distance utile oeut êlre de
plusieurs milliers de milles.

FlG. 4 llluslrâtion de diveB angles de radiation en tonction du lobe ptincipal et dea lob€a
secondaires d'une antenne vênicale. Le3 dipole3 et Systèrnca d'antenner à éléttEnta paoduF
sent égalemenl des lobcg secondairc3. Toug ces lobês ont u'|e ulililé selon l,êa condiùons da la
bande âu moment de la transmigsion ei sêlon la distancê vÈéê. (Voil b terte)
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Tableau 1

Bande suggérée

Les distances en lonctlon do I'heuro du
ioursont fondéea sur des communlcationa
en plein jourou en pleine nuit. On suppole
que les condltlona de propagatlon ront
moyennes. L.a distancr attcinte dépond
de I'anlenne utlli!ée. de la pullranc€ do
lransmission et des condition3 d€ la ban-
deau moment de la transmission. [ê! dls-
tances peuyent étre plus grandê3 ou
moins grandes que celles qui 3ont mcn-
tionnées cidessus. ll s'agit de communl-
caliona en un Seul bond. Lês communlca-
tions par bonds multiples permenenld'at-
teindre presque toua lea poinl8 du globe
dans des condilions idéaleg de Oropa-
9al ion.

PROPAGATION PAR BONOS MULTIPLES

Nous avons délà appns que I onde peut, par
rélractron. faire plus dun bond de la terre à
ionosphère et relour, comme le rnonlrenl ies

po nts A et B de l ' i l lustrat ion 2. l l  nous faut nous
rendre compte que lorsqu on émel un signalvers
e crel i l  ne se propage pas en faisceau, comme
e lera t léclarrage d une ampe de poche, mais i l
se d sperse sur une grande drslance et se dis
perse davantâge lorsqu rentre de I onosphère
A son retour à la lerre. est encore plus dispersé
et devienl de plus en p us farble à mesure qu i l
rebondrl Pourcemotrl  la propagatron parbonds
mu lrples donnera un srgnal larble au pornl d ar
'  vêê b ên AU t l  pJts\e êlre ênlte emarl I  Oprê pdl
oPeraleur du recepteur

ANGLE DE BAOIATION OE L'ANTENNE

Au moment de qurl ler l  antenne. le s gnai a un
ange partcu|er de déparl (angle de radiaton)
par rapport à horizon Certaines antennes ont
plus d un lobe de radialron (en réa té a plupart
en  on l  p l us  d  un )e l  chaque  obeaune in tens i t ée t
un angle de radialon drtférents Nous nous
preoccupons surtoul de l  angle du lobe pr ncrpal
Les autres s appellenl lobes seconda res. mars r l
peuvent égalemenl servrr à des communrcalrons
ettcaces dans certa nes cond trons de propaga-
t on Plus i  angle de radratron de I anlenne est
farble merl leures sont les chances de couvnr
une grande drstance Cecr est dû au fart qu un
srgna ayanl un ang e é evé peLJt exrger deux
bo'rd. Ou OlL. OoJr dl lê ' loiê Ln potr I  êrotgne. r e
qu a pour el lel  d al lénuer le s gna . comme nous
avons vu dans e paragraphe sur la drspersron

Dautre parl .  un anqe de rad/at ion très larbe
permettra d atterndre une slatron élorqnée en un
seulbond Des angles de rad atron enlre 10et20
deerés sont consrdérés comme lavorables aux
communrcatrons de grande d slance Desanqles
de rad al on p us élevés lavonsenl beaucoup es
cornmunrcalrons de courle drslance comrne ce1
es quon réalse sur 6 el 10 m en utr irsant ia
couchc E comrne moyen de rélract ion de onde

L illuslration 4,montre comment apparait un lo-
be de radration d une anlenne si I on pouvart vojr
l  énergie radio.

Le facteur le plus rmportant, après la concep-
l ion de l  anlenne, est sa hauteur au-dessus du
sol, par rapport à langle de radaatron. Plus l 'an-
lenne est élevée, ptus l'angle de radjalron est
tarble, de faÇon générale, on recommande lorte-
ment de placer lantenne à plus dune demt'
longueur d onde du sol.  Arnsr, une antenne hori-
zontale pour 40 m devrait étre à au moins 70
preds de hauteur. L antenne verticale constilue
une exceplron à cette règle, si elle est dolée d un
bon sysleme de mrse à lerre (constituée de fils
enfours dans le sol ou placés à sa surface) Une
antenne vertrcale a un angle de radratron fajble
Par contre. c esl une anlenne qui capte égale-
ment les signaux provenant de toutes les direc-
trons. ce qui peut occasronner des problèmes de
OBlif (nlerférence) provenant de direclions dif
lérenles de cel le qui nous intéresse Une an-
lenne vertrcale a en conséquence une réception
omnidireclronnelle De plus. une anlenne ver
trcale est plus susceptlble de capter l tnterté-
rence causée par lhomme qu une antenne hori-
zontale Si vous vous trouvez dans un mrireu
pollue au pornl de vue électnque le brui l  (ORN)
que vous recevez sera peut-étre plus fortque les
\rqnauÀ a râ pvorr. rerdanl la ra,.eptro' l  r-pos
sible

Les anlennes horizontâles onl des caracléris-
tques de directivrté lorsqil elles sont élevees au'
dessus du sol Certaines ântennes ont des æints
morts dans le prolongemenl des extrémrlés (an
tenne drpole) tandrs que les montages à élé
ments multrples ont des ponts morts sur les
côlés el vers lafnère du système. On obl ient
arnsr une d m nul ion du ORM provenant des dr-
recl ons qur ne nous inléressenl pas L inlerté
rence causée par lhomme a une polarisal ion
veil cale et les anlennes honzontales ne captent
qu une pel le padre de ce bru I,  puisque leur po'
lansatron n esl pas la méme.

IONISATION SFORADIOUE
OE LA COUCHE "E''

La couch€ E s€ présent€ Dartoig aoug une
lorme particulière appelée'sporadique", dÂns
ce cas la couche E sst ioniséo parendroits plutôt
que de façon uniforms, formant des "nuages

d atmosphèrê hautement ionisé€. Ces "nuagos"

se forment et se dispersgnl rapdem€nt, c€ qut a
donné naissance au term€ sporadique Leg
bonds possibl€s par utilisation dê ces nuagss'
sont relativement @urts, de 100 à 't000 mill€s.
Les bandes d€ 6 et 10 m sont lss plus suscepti-
bles de bonds sporadiques E. Cspondant les
effets bénéliqu€s de la couche E p€uvont s€
rencontrer à des tréqu€nces aussi él€véos qu6
148 Mhz par mom6nts. J'en ai déjà fait I'expé-
rience lorsque j'habitais le Connocticut, il y a
quelques années, j'ai établi un contact avsc une
station WO au Minnesota, sur 2 m on 8LU, en
utilisant 10 watts de ouissance. sur uno anlonne
Yagi 10 m.

BANDES DE FRÉouENcE sELoN
L'HEURE OU JOUF

ll n est pas oossible d'établir une liste o€s oan,
des en fonclion de la drstance dos communica-
lions et les heures du jour- On ne peut que don-
ner des indications générales ên râison dos
changements de I actavité solaire. On peut cê-
pendantdonner une adée générale des bandes à
utjliser selon que Ion veut se concsntrer sur oes
contacts locaux ou des contacts de grande dis-
tance et selon qu'on opère de jour ou de nuit_
C'esl ce que fait le lableau 1 p,our vous ader à
choisrr la bande en tonction de la distancs_

RESUME

Une bonne source de renseignements dé-
taillés sur l'ioôosphère et lâ propagation des on-
des radio est The ARRL Antenn6 Book. J'ai
tenté de donner ici un aperçu simple, en termes
ordinaires, des phénomènes de propagation et
de suggérer les moyens que vous pouvez
prendre pour rendre vos premiers contacts
d'amateurintéressants. C estaussi unsuietpour
l 'obtention de la |cence d'amateur. l ly ade nom
breux phénomènes de propagalion dont nous
n avons pas parlé laule d espace. Je vous en-
courage à étudier ces phénomènes quisont fas,
cinants
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PAT JEAN-P IETTE BÉDARD,  VE  2  BOS

UN MONITEUR DE LIGNE
ll0VOLTSAC.

Même si cet article a un âge "assez respec-
table", il nous a semblé intéressant d'en faire la
publication dans la mesure oi/ cet appareil est
toujours d actualité, ne nécessite pâs de con'
narssances approfondies en éleckonique, el
serad'une grande utilité à plusieurs d entre vous.

Le field day s en vient el il se-rait pratique de
pouvoir contrôler les conditions de l alimenlation
AC.

Cet appareil permet de vérifier la tension et la
tréquence La section voltage indique de 0 à 150
volls AC. La section fréquence utilise un detec-
leur de compteur de pulsions el un mouvement
de 1 MA.,La lréquence indiquée est pour ainsi
dire indépendante de Iamplrtude de voltage su-
périeure à 50 volts et la précision est de plus ou
moins 1 cycle.

LE CIRCUIT

Le schéma est à la f igure 1 Ml, qui est con
necté directemenl à la ligne, mesure le voltage
Dans la seclron tréquence. CR 1 et CR2 sont des
diodes zener connectées dos à dos. Ces diodes
condursent alternativement selon la polarité du
cycle Dans la polarisalion inverse, la cttode
zener regulafise le voltage à sa valeur nominale.
soi l  15 vol ls dans notfe cas. R1 est la résistance
qui produit la chuie de tension Le résultal de tout
ceci au point A est une onde carrée de 15 volts

crête à la même fréquence que I originaie. C 1 et
R2 servent à dit férencier la polari té des pulsions
au point B. Ces pulstons sont ensuire redressees
dans un pont pleine-onde et le courant CC âinsl
créé esl lu par le mouvement M2 F3 sen a a
calibration de l\42

Le circuit complet se trouve au dos du pan
neau de facade. Les deux instruments de me
sure sont d'abord montés ouis un circuit est dé-
coupé aux mêmes dimensions alin de corres,
pondre aux sorties des deux instruments de me
sure.
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Ouand la fréquence augmente, le nombre de
pulsions créées augmeôte aussi, ce qui donne
une leciure plus haute sur M2 Le contraire se
produit quand la fréquence diminue Ce circuit
lonctionne bien jusqu à 100 Hz_

CONSTRUCT|ON

Les mouvements (Ml et M2) sont les compo-
sants les plus chers M1 peut êke trouvé dans les
surplus ou sur le marché aur puces M2 est
d,sponible chez Radio-Shack.

Le montage peutsefaire surun petit circuit qui
se monte d,rcclement à larrière des nrouve
ments ll n y a pas de précaution particulière à
prendre sinon de surveiller Iisolation pursqu on
travaille directement sur le secteur.

AJUSTEMENTS

M2 peut être calibré sur I hydro à la maison.
Ajustez R3 pour une lecture de 6 MA, ce qul
correspond a 60 Hz votla. tout est aiusle. pa5
complrque du tout Hl l

UTILISATION

Le résultat devrait êke d une précision d,envi
ron 5o/o.

Au prochain lield day ou lorsque vous utilise-
rez une source AC portable, vous serez arnsr au''courant 

de la condition d opération de ta sour
c e  1 1 0

LrsrE DÊs PrÈcEs
C1 - .22 mld 50v mylar RS 272-1070
M1 - mouvement O à 150 volts AC
M2 - mouvement 1 MA CC RS 270-1752
CR 1. 2 - diode zener 15V RS 176-564
R3 - potentiomètre sKohms RS 271-217
U1 ponl pleine onde 1A 50V RS 276,1161
Divers boit ier, corde, priseAC, circuit ,  etc.. .

Bon bricolage et à la prochaine. Je vous rap
pelle que ie suis toujours intéressé à recevorr vos
projets pour les partager avec les autres

73 s Jean-Pierre
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"-f par Robert SONDACK. VE2 ASL

AMSATQUOI DENEUF?
RESEAU AMSAT

Tout d'abord, même si cela date déjà, je
tiens à vous rappeler que toutes les inlor
malions présentées ici provrennent du ré-
seau AMSAT qui a l ieu tous les mardis soirs
à 21 heures (heure locale, quel que soit le
décalage horaire) à la fréquence de 3855
kHz plus ou moins QRI\,/1 (anciennement
3850 kHz). Le decalage avec Iancienne
fréquence étant faible, je pense que vous
âvez facilement retrouvé le réseau. Men
tronnons que ce reseau est toulours anrme
par  WA2 LQQ "R ip .  e t  que dès  20h30,
plusieurs participants occupent déjà, la
fréquence pour échanger sous forme libre
des questions et réponses à propos des
satell i tes. Le réseau fonctionne ensuite se-
lon le modèle suivant: appel des indicatifs
par province, bulletins de nouvelles
d A|V|SAT, bulletins de nouvelles du
''WESTLINK REPORT , paramètres orbi-
taux des satell i tes en fonction et, quand Ie
temps le permet, présentation d'un sujet
recnnrque.

À 22h le réseau prend lin et la fréquence
est remise à WgCY pour le NIID AN.4ER|-
CAN NET d AI\.4SAT. qui rediffuse les bul-
letins et informations précédentes. Actuel
lement, compte tenu de la forte variation de
propagation HF. i l  esl coLrrant de mreux
copier le réseau en provenance de WOCY
que ce lu ide  WA2 LOQ,  émis  à  par t i rdu  sud
de létat de New York

PUBLICATIONS

Toujours dans le contexte des médias
d information, AlvlSAT a décidé d interrom-
pre la publication de la revue ORBIT" qui
paraissait 4 fois par an. Compte tenu d'un
budget modeste, le conseil d administration
a opté pour consacrer plus de fonds à la
construction de nouveaux satell i tes et no-
tamment la phase ll l  c. Parconséquent, i la
fallu redurre arl leurs et un sondage aupres
des membres a confirmé cene orientation.' 'OFlBlT a donc disparu, mais à sa place,
sous une présentation plus modeste, une
nouvelle publication a vu le jour; elle s' inti
tule ANiSAT Satell i ie Journal (1) Un a-
vantage cependant. la frequence de tirage
a ele augnenlee d 6 nume'os par annee
Comme dans ORBIT, i l  y est question suÊ
tout d articles de fond

Enfin, autre rappel, le bulletin "AMA-

TEUR SATELLITE REPORT" paraît tou-
jours au rythme d'environ 26 numéros par
année et reste la source la plus rapide et
fiable de nouvelles sur les satell i tes de ra-
dio amateurs (2).

VIDEO

Saviez-vous qU'AMSAT possédait sa
propre vidéothèque? Fonctionnant grâce à
WBO GAl, la vidéothèque vient de s'enrichir
d une série de nouveaux enregistrements
tournés en 1984 au second symposium an-
nuel tenLr sLrr les satellites de radio amateur
à Los Angeles.

Parmi les sujets couverts, on nole:

sur Ienregistrement no 10:
Iouverture du symposium, le concept du
lien répéteursatell i te, le lutur satell i te ja-
ponars JAS-1 et la nouvelle technrque
ACSB.

- sur I enregistremenl no 1 1:
les ordinateurs et les satell i tes, homma
ges à OX3 FS, et le projet de voile solaire
sur I 'enregistrement no 12:
PACSAT ou la transmission par paquets
sur satellates, divers aspects de la renta-
bil i te des salell i les, les radro amaleurs a
bord de la navette spatiale

- sur I enregistrement no 13:
la phase 4 et les projets futurs.

- sur I enregistrement no 14:
l 'histoire du UOSAT 2/OSCAR 1 1, son
lancement et les développements du pro-
jet.

Tous ces enregrslremenls sont drsponr-
bles exclusivement en format VHS Si vous
désirez les obtenir pour une prochaine
réunion de votre club, écrivez à: AMSAT
Video Tape Library, c/o WB@ GAl, 1627
36th ave. Court, Greely, CO,80634, USA.

PHASE II

C est-à-dire, les satell i tes à basse alti-
tude (1500 km en moyenne). Pas de nou-
veautés pour le moment et les seuls satel-
l i tes encore actifs, conlenant un transpon-
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L'antenne radar expérimenlale de 10O pieda,
bande L, de SOi{DRE STROMFJORO,
GROENLAND. Cette pholo prisê à la lueur
d'une au.ore boéale, a élé gravée aur la pla-
que rcmise réc€hrnent par AMSAT et I'Uni-
versité du Surey en mémoire de OX3 FS.

deur mode A (144 mHz - 29 mHz) sont RS-
5,7 et I  de la série soviét ique "RADIO

SPOUTNIKS".

Cependant, l'accès à ces satellites com-
porte un horaire très réduit, et cela princi-
palement dans le but d'économiser les bat-
teries de bord qui datent à présent de plu-
sieurs années. Râppelons aussi que ces
salell i tes sont accessibles deux lois par
Jour, pendant environ 20 minutes et qu'i ls
orennent de th30 à 2h oour etfectuer une
orbite terrestre. Certains d'entre eux con-
tiennent un robot répondeur.

ïoujours en phase ll, OSCAFIS I et 11,
construits par AMSAT UK de I 'université de
SUBFEY. sont uti l isés Dour de nombreu-
ses expériences de communications dans
les gammes HF, VHF et UHF. Des expé-
riences de communicalions digitales à
1200 bos sont en cours. Comme oarticu-
larités à signaler: le "digitalker" qui trans-
met des données télémétriques en phonie
et la caméra CCD qui renvoie des images
de la zone survolée par le satell i te. Une
balise à 2.4 gHz permet l 'étude des com-
munications UHF en vue de la construction
de satellites futurs. OSCARS 9 et 1 1 fonc-
tionnenl selon un horaire précis, determiné
regulierement en fonction des experiences
à etlectuer. Pour capter ces satellites, la
meilleure méthode consiste à se porter à
l'écoute des bulletins de nouvelles diffusés
par AMSAT ou l 'A.R.R.L (W1AW).
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Eh oui, i l  se porte très bien, depuis main-
tenant un oeu Dlus de deux années en or-
bite. et cela même si certains d'entre vous
ont peut-étre eu de la dif l iculté à le repérer
ces derniers temps. De fait. OSCAR 10 a
changé plusieurs lois d'horaire de tonction-
nement et cela continuera dans les pro-
chains mois La raison orincioale en est
Iorientation du satell i te dans l 'espace par
rapport à l 'ensoleil lement de ses panneaux
solaires ainsj que le taux d'éclipses que le
satellite subit ces derniers mois. L'effet
combiné de I'orientation et des éclipses af-
lecte énormément la charge des batteries
de bord el donc le taux utile d'ooération.
L énergie accumulée dans les batteries doit
étre soigneusement controlee. ce qur se
réflète sur le temps de mise en opération du
satellite. Donc si vous n entendez pas la
balise à 147.810 mHz, i l  est probable que
vous n'ayez pas le bon horaire d'opération.
A toutes fins pratiques vous pourrez vous
référer aux sources mentionnées dans cet
article (3).

Bulletins en phonie

Bien que ioulours en operalton. le resedu
d'AMSAT le mardi soir est particulièrement
alfecté par les mauvaises conditions en
HF ll en est de meme pour les autres re-
seaux Internationaux sur 15 et20 mètresen
fin de semaine. Pour remédier à ce pro-
blème, depuis janvier 1985, les bulletins de
nouvelles sonl marnlenant relransmrs par
OSCAR 10. sur le canal de services spe-
ciaux (SSC H2) à la fréquence de 145.962
mHz. et cela lorsque le satellrte est en posr-
tion à louest. De plus une nouvelle technr-
que d'émission en SSB avec amplitude
compensee (ACSB) est ut,l isée pour la dit
fusion de ces bulletins afin d'augmenter
considérablement le rapport signal/bruit
Seules les statrons equrpées pour recevotr
le mode ACSB profiteront de ces avan-
tages; mais un récepteur conventionnel en
SSB permettra quand même la réception
des bulletins. avec toutefois un eifet de
haute compression audio Notons oue cette
nouvelle technologje sera bientôt uti l isée
dans les bulletins de WlAW à l A.Fl R L
REPERAGE

En plus de pouvoir obtenir régulièrement
des logiciels de repérage par I ' intermédiaire
dU 'AMSAT 

SOFTWARE EXCHANGE ', iI
existe, pour ceux qui ne possèdent pas de

micro-ordinateurs. le calendrier orbital an-
nuel produit par le groupe du "PROJECT

OSCAR" (4). Ce calendrier. version 1985
est ulilisée avec les localisateurs graphi-
ques (Oscalocators) et tournit pour chacun
des satellites de la phase 2, soit actuelle-
ment, les soviétiques R55, 6, 7 et 8, I'heure
et la longitude de passage à l'équateur.
Pour OSCAR 10, l 'heure et les coordon-
nées en latitude et longitude du point sub-
satell i te ainsi que la valeur "argument of
perigee" sont calculées pour chaque apo-
gée. Cet ouli l tres simple et peu onereux
sutfit bien à la localisation d'un salellite, et,
avec un peu de pratique, en moins d'une
minute le repérage est effectué.

DEVELOPPÊMENTS FUTURS

En phase 2, on attend à court terme,
probablernent cette année. la mise en or-
blle de FiSg et plus tard de RS10. oans ra
série des "radio spoutnik". RSg subit ac-
tuellement une série de tests au sol et son
lranspondeur mode A opère approxima-
tivement de 145.860 à 145.900 mHz en
enlrée et de 29.360 à 29.400 mHz en sortie,
pendant toute l'orbite, tandis que son robot
suivra un horaire Darticulier. Comme ses
prédécesseurs, le robot lancera son propre
CQ sur la fréquence qui servira à I 'appeler.
Quant à 8S10, i l  contiendra vraisemblable-
ment un transpondeur mode A et en plus un
nouveau mode aooele K. avec enlree sur
21 et sortie sur 28 mHz.

AMSAT Japon (JAMSAT) complète ac-
tuellement son premier satell i te construil au
Japon. JAS-1 devrait être mis sur orbite en
février 1986 avec le concours de la Japan
National Space Agency qur le deposera a
1500 km d'alt itude. Deux transpondeurs
sont prévus, soit un mode JA avec entrée
144 mHz et sortie 435 mHz en informations
analogues et un mode JD lonctionnant en
techniques digitales et communications par
Daouets.

En phase ll l . I 'arrivée d'OSCAR 1O a ou-
vert une nouvelle éoooue aux communica-
tions d amateurs. Les fréquences VHF et
UHF traditionnellement réservées aux
courtes drstances ont permis autant de DX
qu en HF. Ces faits étant acquis, l'étape
suivante consiste à augmenter lalargeurde
spectre utile aux usagers. C'est entre autre
l 'objecti l de la phase ll l-C.

Prévue pour la mi-1986, cette phase uti l i-
sera sensiblement le même tvoe d'orbite

qu'OSCAR 10. Par contre, il y aura à bord,
non plus deux, mais bien quatre transpon-
deurs dont les fréouences varieront de 144
mHz à2.49H2. Le premier fonctionnera en
mode B avec une bande oassante d'envi-
ron 800 kHz. Le second en mode G et L
simultanément, avec des enlrées su|144
mHz et 1.2 gHz, la sortie étant à435 mHz et
la bande passante totale aussi d'environ
800 kHz. Le troisième exclusivement ré-
servé aux lransmissions par paquets sera
en mode L et le quatrième avec entrée à
435 mHz et sortie à 2.4 gHz otfrira un seul
canal MF de 20 kHz sous une puissance de
2 watts. Ce ne sont là que des données
préliminaires, el un prochain article sera
consacré en entier à cette nouvelle phase.

Parallèlement au lancement de la phase
lll-C se fera celui du oremier satellite fran-
Çais ARSENE dont nous avons donne res
caractéristiques dans la revue RAOI de
novembre 1984.

PHASE 4

Bien qu'éludié plusieurs fois, le concept
de cette phase qui consisterait à placer en
orbite 3 satellites géostationnaires pouvant
être reliés entre eux, a pour le moment été
repoussé. La principale raison en étant le
coû1. Car il faul souligner que maintenant
AMSAT utilise des vols commerciaux pour
ses mises en orbites; la gratuité n'existe
plus. Déjà pour OSCAR 10, I 'opération a
considérablement épuisé le budgel de I'or-
ganisation. Donc si vous êtes un fervent
ulilisateur des réoéteurs soatiaux sans être
membre d'AMSAT, votre contribution sera
appréciée et vous aurez participé au déve-
loppement technologique de la radio ama-
teur. C'est à tout le moins une des lacons
de le faire.
Béférences

1- Cette publication est inséparable de la
carte de membre d'AMSAT. Pourtoutes
informations à ce sujet, contactez
AMSAT à l 'adresse suivante: 850 Sligo
Ave., Suite 601, Silver Spring, MD
20910. USA.

2- Le bulletin "Amateur Satellite Reoort"
peut être obtenu en s abonnant a Ia-
dresse suivante: 221 Long Swamp
Road, Wolcott, CT, 06716, USA.

3- Ces sources sont: soit le réseau du
mardi soir soit les bulletins de WlAW

4- Contactez à ce sujet le Project OSCAR,
P.O. Box 1136, Los Altos California.
94022. USA
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RADIO.CANADA INTERNATIONAL :

UNE RETROSPECTIVE
INTNODUCÎON

Le 25 février 1945, le premaer ministre
MacKenzie King annonÇait sur les ondes I'inau-
guration otficielle du Service de radiodiffusion
intemationale du Canadâ. Soulignant I'impor,
tance hislorique de cet événement. il déclarait
que ce Service allait iouer un rôle important au
Canada et à létranger et resserrer les liens du
Canada avec lesautres pays Cette,ourneemar
quail la naissance de la_ radio-diflusion cana
drenne sur ondes courles.

La celébral@n cetle année du 40e anniver
saire du RCI est une excellente occasion o en
retGcer |es origines et d évoquer ses perspec
tives d'avenir.

TRANSMISSIONS SUF ONDES COUFTES

Lhistoire de RCI remonte à I'adoption d un
décret du Cabinet fédéral, en septembre 1942.
quien autorise la création.

Dès la première année. le Service rnterna-
tional commence la construction de deux émel-
teurs de 50 kilowatts à Sackville. au Nouveau
Brunswick, sur le littoral Atlantique Cene r€ion
avait été retenue en raison de la réflexion de son
sol marécageux. parlrculieremenl proprce a la
transmission sur ondes coùrtes. Êlle demeure
encore aujourd hur le pnnc'pal l ieu de transmts.
sion de Râdio-Canada International.

Le 16 décembre 19rK, les premters essais de
transmission sur ondes courtes sont réalisés
avec succès. Quelques iours plus tard, le jour
même de NoèI, les premiers bulletins de nouvel,
les du Canada peuvent être captés par les mili
taires canadiens en Europe

Au cours de la période 1945-1955. le Servtce
connait une expânsron raprde Aux trois pre
mières langues de ditlusion (anglais, françats et
allemand) viennent s'aiouter des émissions en
tchèque, slovaque, néerlandâis, espagnol, por-
tuguais, danois, norvégien, suédois, finnois, ita
l ien, russe, ukrainien et polonais. Le Servrce In
ternational sétend alors à oresoue toute lEu-
rope de l 'Esl etde l  Ouest, aux Anti l les, à l 'AmérF
que lat,ne et à IAustralasie

En 1955, à la suite de reslrictions budoétaires
qui l'obligent à redéfinir ses priorilés, le Service
international él imine ses dif lusions en f innois et
réduit ses émissions en danois, suédois, nor
végien, italien et néerlandais à des émrssrons
hebdomadaires. En 1961, d autres comOres-
sions budgétairès Iobl igeni à cesser ses di l lu-
srons dans ces cino lanoues

Ce Service n en poursuit pas moins son
expansion dans d autres secteurs: i l  inaugure
en 1961 un service de dif lusion quotidienne vers
IAfr ique el instal le à Sackvi l le, en 1962, un tror-
sième émetleur de 50 kilowatts. En 1964, il com
mence à dif fuser vers les Elats-Unis des émrs
srons en anglais et en franÇais En septembre
1967, r l  conclut une entenle avec a BBC pour a
retransmission directe de ses émissions vers
1'Europe de l 'Est à pârlrr des Instal lat ions de ta
BBC à Daventry (Angleterre), améliorânt arnsr a
qualité de son signal vers cette imporlante
région cible

En 1972, le Service international est connu
sous le nouveau nom de Radio Canada Inlerna
tional (RCl) Cette année là, RCI entreprend
l'installation de cinq émetteurs de 250 kW el mel
sur pred un programme d accroissement de la
purssance de ses ànlennes à SachvrlJe qut\erd
achevé cinq ans plus tard. En 1973, RCI signe
une enlenle avec le service de diffusion sur
ondes courtes de la République tédérale d Al
lemagne, en vue de retransmettre son signal de
dif lusion vers l 'Êurope de I Est à parttr des inslai
lations de transmission de la DeLrtsche Welle à
Sines (Portugal) En 1980. RCI commence a
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Quelques-uns des diftérents programmes horaires publiés par RCI depuis 1945.
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ériger, pour son service de ditfusion vers l'Af -
que. un nouveau réseau dânlennes. qui sera
achevé en 1984.

En 1977, RCI répartit son personnel atfecté à
la programmation selon cinq régions,cibles dis-
tinctes: Europe de IEst et de l'Ouest, Afrique,
Etats-Unis, Mexique el Amérique latine. Des
contraintes budgétaires I'obligent bientôt à âban-
donner son service de datlusion vers l'Austra-
lasre.

En 1982, RCI commence à diffuser vers les
Antilles (sixième région-cible) des émrssrons
quotidiennes en anglais et en kanÇais. Depuis
lanvier 1983. ces émissions sonl retransmtses
sur ondes moyennes par Radio Antilles, à
Montserrat.

À Iaulomne 1983, BCI commence à dt l luser
en japonais Ses émrssions, préparées à Van
couver, sonl auiourd huiacheminées chaquese-
marne par satellite vers Radio 

_l_anpa, 
à Tokyo,

pour retransmission locale sur ondes courtes
dans tout le Japon.

Conscrenl de limportance sirategtque crois
sante des pâys bordiers du Pacifique, RCt a pris
une in{iative imporlanle cette année en com-
mençant à diffuser une émission heMomadaire
arée sur les aflaires, et intitulée Cânadian
Journal . Réalisée à Montréal. cette émission de
langue anglaise est transmise par satellite pour
reditfusion par la radio commerctale de Hong
Âong.

RCI ditfuse aujourd'hui un large éventait de
bulletins de nouvelles, de reportages et de com
mentaires sur le Canada à l'intention de millions
d auditeurs d Europe de I Est et de IOuest, des
Etats-Unis, du Mexique, de lAmérique lat ine,
des Antilles, de l'Afrique et du Moyen-Onent.

Par son service de disques et cassenes d âc-
lualitéS, RCI lournit également divers reportages
qoe les radioditfuseurs étrangers peuvent in,
sérer dans leurs magazines d inlormation. Ce
matériel,  choisi enloncttondesdiverses régions
cibles esl of lert en ânglars. lranca,s êt en lapo
nats.

coNTRôLE DEs oNoEs couRTEs
En 1962, le SeNice internâtional acceptait ta

responsabilité de la station de conkôre oes
ondes courtes de la Société Radio Canaua, a
Brittania Heights (Ontario), qui lut ptus târd dé-
ménagée à Sittsville, en banlieue d'Ottawa. Au-
iourd hui, cette station contrôle, 24 heures par
Jour et 7,ours par semaine, le signal de BCI et
celui de plus de 20 dif fuseurs étrangers. Les
données recueil |es sur les transmrssions. qui
sont échangées avec les autres difluseurs, per-
mettent d'évaluer Ietf icacité du signat de RCI
dans diverses régions,cibles.

Collection de cartes QSL émises par Râdio Canada International au cours des annees.

La station de contrôle de RCI reÇoit également
les transmrssions de la Deutsche Welle ache-
mrnees aux installations de transmission de
Sackville pour reditfusion en Amérique du Nord
Elle assure également un service d appui aux
dif iusions normales surondes courtes de 1a BBC
vers la même région-cible

EMtsstoNs ENREGtsTRÉEs
En plus de diffuser surondes courtes à l'étran

ger, RCI a toujours cherché à élargir ses au
ditorres en oftranl des émissions enregistrées
pour retransmrssion par les statrons radiophonÈ
ques locales. En 1981 d ai l leurs, RCI recevan re
Prix de I enkeprise de i  année, du Conseilcana-
dien de la musique, pour son Antholog)e de ta
musrque canadienne. En 1983, le Comilé fédéral
de revision des poliiiques culturelles
(Applebaum Hébert) soulignail les mérites re
marquables de cette anthologie

RAPPOBT DE COLLABORATION

Depuis sa création en 1945. le Service interna,
tronal fait partie intégrante de la Société Radio
Canada. Financé par des crédi ls spécraux du
Parlemenl. le Servce entretenajt des rapports
étroits de collaboration avec le mintstère des
Affaires extérieures touchant sa plâniication et
sa programmation

Ên 1968, la Société Radio Canada prenait en
charge lefrnancementdu service de dit tus on sur
ondes courles en vertu d un décret du Conseil
privé Au,ourd hui les polrt iques du mintstère des
Aflarres exténeures servent à déterminer les
pnontés de BCI pour les régions-cibles et tes
langLres de diffusion La programmatton el te
contrôle rédactionnel des émtssions relèven1 ce-
pendant exclusivemenl de la Société Badto
Canada

En 1976. RCI entrepri t  de resserrer les l iens
avec les aukes dit fuseurs rnternationaux sur on,
des courtes. En coilâboration avec Badio Suède
Radio Pays-Bas et Râdio Suisse International,
RCI a consti tué lorganisme maintenanl connu
sous le nom de Groupe des quatre dffuseurs
Internatronaux. De tai l le semblable et poursuÈ
vant un objectil commLln, ce groupe collâbore
étroilement dans plusieurs domatnes: produc-
l ion d émissions et d enregrskements. échange
d rnformalion sur lélaboration des pol i t iques,
échange de personnei de programmation, act i
vi tés de promotion. bul letrns de nouvelles, etc.

Dans Lrn prochain art icle. je vous parlerar des
services actuels de Radio Canada International
et de ses perspectives davenir Drci là, le re-
mercie le Service de Relations avec l auditoire
de RCI pour cette documentation
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Par Mlchel FEUGEAS. VE 2 FFK

LA PROGBAMMATION STBUCTUREE

La plupart des utilisateurs de micro-ordinateurs
(pour ne pas dire lous les ulrÙsâteurs. ) connars-
sent une forme de programmation qui peut sem-
bler unique et absolue. Cette méthode, appelée
progrâmmation LINEAIRE, est cependant aban-
donnée depuis de nombreuses années dâns le
domaine professionnel. Les nombreux cours el
arhcles de vulgarisation de l informatique néglÈ
gent malheureusemeni ce fait qui pourtant rêvêt
une importance capitale lorsque l'on sail qu au
jourd'hui, on exige généralement d'un postulant
à un poste de programmeur qu'il maîtrise lâ pro-
orammation di le STRUCTUREE.

Nous tenterons donc auiourd hui de décrire
raDidement en ouoi consiste cette dernière mé-
thode el oourouor elle conslilue une connais
sance indispensâble àtout bon programmeur.
LA PRocFAMMATtoN LtNÉatRE:
CHBONOLOGIOUE AVANT TOUT...

La programmation de type linéaire est pro
bablement la méthode la plus élémentaire de
concevorr un trattement; nous avons instinctive-
menl lendance à olacer les instructions ouicom
posenl le trailement dans I ordre chronologique
ou elles doivenl être exécutées. Ainsi, pour re-
présenter les diverses étapes du programme, on
a recours à I'ORDINOGRAMME. Cette méthode

graphique très populaire (llgurÊ l) représento
chaque étape du traitem€nt sous forme ds figure
géométrique, et les ligurss s'enchalnont dans
I ordre de leur exécution.

L'inconvénient majeur ds cette méthode osl
qu'elle incite le programmeur à rédiger des as-
semblages d instructions extrêmemenl @m-
plexes où ilest impossible à une tierce personne
de comDrendre raoidement el facilemenl le but sl
le lonctionnement du programme. Mais ily a piro
que celai les programmes écrits suivant c€tlo
technique sont des assemblagês d'instructions
qu'il est impossible de diviser, de sorte que la
moandre altération d'une partie du programms
implique .presque toujours un non{onclionn€-
menl du €ste du programme. ll est donc très
ditlicile de tester un tel programme en séparant
ses ditlérentes fonctions; ne parlons pas du "d€-

bugging" où la recherche d'une pelite erreur peut
rendrc chauve le plus chevelu des informatÊ
ctens...

LA PRocRAMMAToN srnucruRÉE.
HIERARCHIE ET iIODULARITE

Dans Ia méthodede programmation dite struc-
turée, on envisage le trailement @mme un agen-
cement hiérarchique de modules de traitement,
dont chacun assume une fonction précise, à un
niveau précis, et peut être modilié ou remplacé
sans empêcher le lonctionnemenl général du
programme.

Pour être plus clair, disons que le programme
se présente uô peu comme une entreprise. Une
telle structure implique obligatoirement une hié-
rarchie; ainsi, le sommet de lâ pyramide est oc-
cupé par le président, lequel est assisté au nÈ
veau immâJiatement suivant oar un ou olusieurs
vice-présidents, lesquels donnent leurs inslruc-
tions aux direcleurs de divers départements, et
ainsi de suite. Soivant une telle siructure. nous
devons admettre plusieurs règles. Tout d'abord,
rl est entendu que le président ne pourra pas
ignorer ses vice-présidents en allant donner di-
rectement des ordres aux employés d'un dépâr-
tement: le chemin normal de la pyramide doit
être utiiisé (du haut vers le bas ou du bas vers le
haut). Ensuite, on conçoit qu il est possible que
l'entreprise poursuive ses opérations même si
un départemenl est paralysé. Lâ vie de l'entre-
orise ne doil oas s arrèter si lun des vice-
présidents est maladel
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A 1
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TRAITEMENT
DE FICHIERS

B 1
LECTURE
F ICHIER

82
TRAITEMENT
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B3
ECRITURE

DU FICHIER

B4
IMPRESSION
DU RAPPORT
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Nous avons là une image assez lidèle de ce
que devrait  éke un programme slructuré.. Mats
comment le téaltser?

JAMAIS DE ' 'GO TO"...

Ceci est la règle dor de la programmation
slructurée: jamais de GO TO", c est-à-dire ne
jamais etlecluer de brânchement d une partie
de programme vers une aLttre sans avoir la cer
trtude de ce qui se passera apfès...  Le chet
d enkepnse qur conl ie une tâche à l  un de ses

adloints ne le lait pas de façon aveugte: tadjoint
en queslron devra btentôt rendre des comptes à
son chel, de même qu il demandera aux direc
teurs qu il commande de lui laie un rapport
après l'exécùtion de ses instructions. ll sagit
donc toujours d un ALLER-ÊtETOUR, el non o un
ALLER SIMPLE! Ainsi,  seules des instruct ions
de branchemenl de type 'GOSUB seronr em-
oloyees: de la sone nous serons toupurs sùr
que le ou les modules de niveau inféneur auronl
f ini  leur kavai l .

Avanl d en arriver à cette étape, essayons de
nous représenter un paogramme de laçon skuc-
turée; nous ut i l isons pour cela un V.T.O.C.
(Visual Table of Contents) qui n'est autre qu'un
organigramme représentant les différenls mo-
dules La figure 2 représenle un traitement sim-
ple consistant à lire un fichierd'enkée. kaiter tes
données qujs y trouvent et produire un nouveau
fichie. de sortie. Le lraitemenl comrience par
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I'initialisalion de certaines vaiables, consrruc-
tion de tables, etc... Suit la lecture du fichier
d entrée, puis le traitement des données et. en-
fin, l'écrilure du fichier de sortie. On constate
dans ce VTOC, qu un module ne peut en aucun
cas passer le contrôle a un module de meme
niveau ou appartenant à une autre branche;
c'est-à-dire que le module A1 aDpelle le mooute
82, lequel peut appeler C3, mais aucun aulre tl
doit retourner le contrôle à son chel" Al au
moyen d un "REïURN". 

Seulement A1 prendra
ensuite la décision d'appeler le module 83 au
moyen d'un "GOSUB .

l len va de mème dans loute enlrepnse. ou un
drrecteur de département ne peut donner o or-
dres au directeur ou aux emDloyés d'un auke
departement... Ainsi, chaque mobLrle du pro
gramme peut être étudié, modifié ou remptacé
sans nécessairement âttecter les autres oran-
ches du traitement global.

Dans cel exemple. le module A I seratt un,que
ment constitué d une série d'instructions de fuoe' 'GOSUB" 

et se termine par un ÊND marquant
la fin du traitement. La ligure 3 représente un
aperçu du contenu de chaque module. On voil
alors que le fonctjonnement global ou pro-
gramme se lrouve résume dans teq loutes prê-
mtères l ignes de celui-ci  ( le modute A1) et qu i l
n est pas nécessaire d" éplucher' la liste com
plète des instructions pour comprendre com-
ment le traitement a été conçu. De plus, rl est
possjble de tester un telprogramme en isolantun
ou plusreurs modulesi il sutfil pour cela de chan-
ger UNE SEULE INSTRUCTTON de tuoe"GOSUB". 

La modulari té d'un tel système otfre

êgalement de nombreuses lacilités au niveau de
la maintenance et de la documentationi ces
avantages sont probablement assez évtoems
pour que l on ne s y attarde oas...

Nous étudierons, dans le prochain arlrcle, les
méthodes employées pour développer chaque
module Retenons pour le moment lidée géné-
rale de cette technique de programmation. Nous
devons cependant admettre que I absencelotale
d inslrucl,on de iype CO TO n est pas loulours
possible lorsque l'on utilise certains langages.
Les lanOages BASIC et FORTRAN, par exem

ple, nont pas été conÇus pour permettre une
programmalron structurée, el nous devons par-
lois laire des concessions à la programmation
l inéarre. Cependant, des langages comme pAS-
CAL, COBOL, MODULA-2 permettenl d'envi-
sager n rmporte quel traitemenl soLrs torme
structurée el, d ailleurs, certainsdeces langages
n offrent aucune instruction de branchement de
lype GOTO"...  Nous décrirons donc prochatne-
menl les rnstructions nécessaires à ce type de
programmatron

(a suivre)

F IGURE 3 :  EXEMPLE DE  CODE

NTODULE AI :
GOSUB BI
GOSUB 82
GOSUB 83
GOSUB 84
END (Fin du prograrnne)

N I O D T ] I , E  B I :
GOSUB CO
GOSUB CI
GOSUB C2
RETURN

I \TODTI  LE CI :
.  .  .  t ra i tenent .  .  .
GOSUB D1
RETURN

] \ IODULE DI :
GOSUB EI
. . .  t r a i t e m e n t  d e  v a l i d a t i o n .  .  .
RETURN

l NOUVELLE "PLAQUE
AUTOMOBILE' '
NOUS VOUS L'AVIONS AN-
NONCEE, MAIS VOUS NE L'A.
VIEZ PAS ENCORE VUE. LA
VOICI!. , .  PERSONNE N'Y RE-
SISTE, PAS MÊME CEUX QUI
N'ONT PAS DE VOITURE...!

COMMANDEZ-LA VITE! (Bon
de commande P. 7)

Radio
Amateur
du Québec

) D t

LI]]l
lnc.

l l
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LA TERRE
EST RONDE

Henri PAVOT, VE2 FKJ-

REGLEMENTATION

Bien sûr, pour embarquer el opérer une
station d'amateur à bord d'un bateau, alfaut
avoir une licence en règle. De plus, i l  faut
larre une demande écrite au Ministère des
Communications pour opérer en marit ime
mobile. Le radio amateur reçoit alors un
second indicatif d'appet du type VEô.

Le bateau doit être immatriculé et enre-
grstre aux douanes canadiennes. L exploi-
tatron d une stalion d'amateur à bord d un
navrre fait l 'oblet d'un certain nombre de
restricl ions, en particulier pour la bande de
160 m qui n'est pas autor,sée. Tous les
détails sont contenus dans le CRT-25 dis-
ponible aux succursales du Ministère des
Communications (Canada).

Grâce à la miniaturisation constante des
appareils, luti l isation d une station o ama
teur à bord d'un bateau de plaisance est
aujourd'hui chose facile. Avec j00 Watts
PEP à la sortie, on peut couvrir le monde
entier si la propagation est bonne. En cas
d urgence ou de détresse, la radio amareur
est excellenle car rl y a touiours quelqu un a
l écoute.

PoUr conclure cet article très général,
voici les performances moyennes des ty-
pes de radio que Ion peut trouver à bord
d un bateau de plaisance:

- VHF mar,nei portée 20-25 milles
VHF d amateur rdem plus acces aux re-
seaux locaux.

-  BLU manne (160 m) :  jusquà300mi  es
' HF d'amateur: jusqu'à 10 OO0 mi es

Bon été et éventuellement, bon voyagel

* Henri Pavot enseigne le soir la radio ama
teur el les lechnrques de navigation au
CEGEP Edouard,l\y'ontpetit de Longueuil

STATIONS
FLOTTANTES

Lété approche el avec tui te goùt du
grând air. Un aspect peu connu de la radio
amateur, surtout pour les débutants, con-
cerne I'utilisation d'une station à bord d'un
bateau de plaisance, particulièrement d un
voil ier. On remarque d'ail leurs, que plu-
sreurs personnes intéressees par la navt_
gation et la voile, s'intéressent aussi à notre
activité radiophonique.

Cela se comprend facilement du tait de la
possibilité d'etfectuer aisément des con-
tacts DX (longue distance) et de rejoindre
quelqu un où que l 'on soit en mer, oans te
Golfe du St-Lâurent, en plein Aflantique ou
au milieu du Pacifique. Dans les eaux co-
trères, la bande THF de 2 mètres est très
appréciée du fait qu'e e permet d'étabtjr
des communications à l 'échelle de la pro-
vince par le réseau en olace.

La station amateur embarquée (manlme
mobile), fournit au navigateur un moyen de
communication intéressant, Deu encom-
brant, relativement bon marciré, et qui lui
permet de rejoindre facilement ses pro
ches, éventuellement par raccordement té-
léphonique (phone patch). par exempte, un
radro amateur qui navigue aux Anti es ou
aux Bahamas quelques semaines par an-
nee, pourra contacter réqulièrement le
Québec et téléphoner sansirais à ses pro-
ches. ll lui suffit de contacter une station
d'amateur de sa région qui fera le raccorde-
ment téléphonique si elle est équipee ou
drspositil adéquat.

L intérêt d'avoir à bord d'un bateau une
statjon d'amateur H.F. (hautes fréquences,
bandes de 10 à 80 mètres), est que celui
qur navtgue pourra contacter d'avance
d autres radio amateurs de l'endroil vers
lequel rl lait route Prenons un exempte: le
SU|S a Dord de mon votl ier en route vers la
Bretagne. Une ou deux semaines avant
d'atteindre le port prévu (St-Mato!). ie ferai
des âppels CQ Bretagne ou Ce Si Mato
Rapidement, une station d'amateur ne
manquera pas de me répondre: la relation
s établit. On aura avantage à donner
rendez-vous sur l 'air au radio amateur con
tacté afin de faire davantage connalssance.

ll y a de fortes chances que vous décidiez
de vous rencontrer lors de volre arnvee a
St-Malo. C'est quelque chose de précieux
que d'établir un tel contact si on se dirige
vers un endroit que Ion connait peu ou pas
du tout. De plus, i l  y a de fortes chances
pour que le radio amateur à terre (à prendre
à la lettrel) soit intéressé de découvrir votre
activité de navigateur et de voir comment il
est possitle de traverser IAtlaniique sur
une embarcat,on 'si petite". En un mot,
vous aurez fait au moins un(e) ami(e) de
ptus.

INSTALLATION A BORD

Etant donné l 'espace limité disponible, la
slalion HF sera aussi compacle que possl
ble (émetteur-récepteur dun bloc), lali-
mentatron sera en l2 V courant continu,
Iantenne sera une peti le verticale. parfois
un V inversé sion veul allersur le 40 mètres

Dans la pratique du DX, les banoes res
plus uti les demeurent le 20 m et le 15 m. On
choisira une batterie assez puissante pour
alrmenter la station. On aura une batterie
pour le démarrage du moteur auxil iaire,
une batterie pour léclairage et une batterie
pour la radio Si on uti l ise des batteries
puissantes (125 A ou plus), on pourra se
contenter de deux batteries.

La mise a la terre {ground) est tres rm
porlante. Si la coque est en metal, le rac
cordement est simple. Pour une coque en
bois ou en fibre de verre, on aura avantage
a placer une bonne surface de gril lage gat-
vanisé (type poulail ler) dans les fonds. sous
les planchers, alin d'avoir une bonne terre.
En plus, on raccordera au bloc moteur ceûe
masse en s'assuranl d'un bon raccorde-
ment électrique avec larbre d'hélice pour
établir le contact à la mer

Celle-ci étant salée conslitue un excel-
lent conducteur et un très bon réflecteur
d'ondes. L'antenne pourra être une ver-
ticale pour station mobile. Les yagis ou les
grands fouets ne peuvent convenir.
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Dans notre édition spéciale du mois de mars
dernter, nous vousaMons promis deux nouvelles
chroniques régùlières... Chose promise, chose
due ouisoue volre revue sest enrichie de La
lerre est ronde et de Un OM à la mef. Une
lroisième chronrque?? Pourquoi pas?

Le radio amateur est par essence une per-
sonne qui a Iesprit ouvert aux matières technr-
ques d'avant garde, etqui,  dans son domarnede
loisirs, part icipe à Iavancement de ces techni
ques. Oue ce soi l  en éleclronique. en micro
orocessêurs. en infornatique. en co'nmunica-
trons par salellites, en propagation ionosphéri
que, notre loisrr implique que nous nous intéres
slons à divers doma nes scienti f iques.

Une enquêle menée âuprès de nôs membres
nous a convarncus qu une chronique portant suf
ces domaines serait tfès appréc ée

Cette chronique sera donc constituée d arti-
cles de vulgarisation screntrf ique sous lorme de
brefs résumés. dans le style de la chronique En
8re' .  Ces resLmes exlrarls el retorrures d pa.-
t  r  d ârt icles de lournaux. mensuels et communl
quec de pressê ponêro.l t  sur divpr\ domaines
scienl i t  ques pouvant avorr un len avec nos ac
ttvrtes. susceplrbles de tarre évoluer ou modrier
ces activi tés un jour ou encore plus srmple
ment pour sâtisfaire votre cur osité

Du débul à la I  n .  de l  rnf iniment petr l  à l  rnfrni
ment grand de IALPHA à lOi.4EGA

Faites-mor parvenrr à I  adresse de RAOI. chro-
nique de IALPHA à l  Ol ' ,4EGA tout art icle que
vous avez lu ei que vous lugenez rntéressant de
vo r paraitre dans e cadre de cetle chronrque

N oubliez pas cependantd v loindre e nom de
con àJ têùr  p  nor  ld  dd tê  ê l  ddrersê  dr '  Lâ

revue afin que nous demândions à ces dernlers
l aulonsatron de publier ou de nous servir de cet
ârl  cle srcelur-c esl protégé parun dforl  d auteur
ou une autonsalron prealable avant de pubirer

LÊS AFFAIRES, cahier spécial,  02103/85

COMMUNICATIONS SPATIALES
SANS SATELLITES
MOSCOU (TBTPRESS)

Une première sov ét ique r isque de compro
mettre tout le doma ne des cornmunrcat ons.

Des scientr iques sov élrques ont découvert un
syslèrne révolul onnarre pour envoyer des sl
gnaux radroelde télév s on aulourduglobesans
satel l i tes n moyens terrestres l ls agit  d un é1ar-
gr< .ser .Fr l  dL  lodêe l rdd l ,o r le l  dF  l ' . i n \ î i \

sion par réf lexion sur l  écran onosphér que

On pourra !r l  ser a nsr des tarsceaux d ondes
concentrer du plasma dans un nuaqe de parl l
cules atmosphénques qu se translormerâ en

so ,'RIIOI , AVBIL i,4Ar 1s85

DEL'ALPHA
ÀL'oMÉGA

Par Jean-Plerre ROUSSELLE, VE2 AX

écran de réflexion pour des signaux de radio et
de télévision et autres données.

Cette découverte remet en question une bon-
ne part'e de la politique mondiale actuelle de
developpement spatial, à commencer par les in-
térêts économiques concernant les lancements
prévus, extrémement coûteux, de centaines de
satellites géostationnaires ou I'installation de li-
qnes de càbles lerrestres en fibre opttque

Cela peut entraîner également une modifica-
lron de la stratégie guerre des étoiles nais
Sante basée en partre sur le tait de provoquer
l" aveuglemenl de l'adversaire en abattant ses
satellites de télécommunications

PRorEcrroN LÉcALE DEs PUcEs
wASHTNGTON (UPr)

Une lor a recemment ete signee aux Flals-
Unis pâr le présrdent Reagan pour protéger sut
une période de 10 ans toute puce électronique
construrte après le 1er jui l let 1983 et qui a été
enregistrée deux ans après sa conception. La loi
prévod que les contrevenants devront soit payer
des royautés ou débourser des pénalités allanl
jusqu à 250 000 $ US

Certaines évalualions estiment que la prrâlerie
dans le domaine des puces inlormâliques coûte
plus de 100 M$ US annuellement à I industf le
améncaine des semi conducteurs, dont lechif fre
globald af larres est de keize mil l iards de dol lars.

Trois grands fabricants de puces américains,
Motorola, INTEL el Harris Corp., onl enregistré
ce mors c les dessrns de leurs puces sous le
Semrconduclcr Chip Protection Act

NOUVEAU MICROSCOPE ELECTRONIOUÊ
CHICAGO (Téléinformatica 2000)

Un microscope électronique, qui sera ut i | lsé
au début de 1985, permel d observer la struclure
des atomes. Une invention du professeur Crewe
de I Universiléde Chicago, ce microscope peut
mesurer jusqu à des niveaux inf initésimaux (en-
vrron 2 mrl l iardièmes de pouces) les dislances
entre les différenls atomes d'un groupe atomr-
que. Trois fois plus puissant que lous les autres
grands microscopes électroniques actuellemenl
disponibles, Iapparei l  otfr ira une sérieuse com-
péti tron aux japonars qur dominent le marché.

Le microscope voit les éclairs émrs par les
électrons au cours de leur mouvement continu et
peut évaluer la distance entre les diflérents élec'
trons el leur vf iesse De plus, r l  él imine la drstor
sron des imaqes enregistrées et mémonsees

Au n'veau de c.ês appl ical ions. le nouveau mi
croscope permeftra aux médecrns d un hôpital
de survre le parcours d une substance pharma-
ceuliquedans un organismeeld en évaluerlas
similal ion en vue du diaqnost c

LA PRESSE, l7l02 er 3O/Gl/85

PUCE À LA uÉuotRE FANrAsrouE
NEW YOBK (AFP)

lBM, le géant mondial de I informatique, viont
de mettre au point unê second€ puce expéai-
mentale qui esl non seulement dotée d'une rnê
moire d un million de caractères, mais qui est
d€ux tois plus rapideque la précâJento, revèloni
les milieux spécialisés.

Cette puce expérimentale, précise-t-on, opèr€
à une vrtesse de 80 nanosecondes (un milliar-
dieme de seconde) contre 150 nanose@ndes
pour la Dremière puce de ce genre mise au point
par lBtuf

CERVEAU AFTIFICIEL

L lnstitul de technologie du Massachusetts
doit compléter, dâns le courantde cette annéê, la
construcùon d un prototype du premier vrai cer
veau artiliciel fait de dizaines de milliers de mi-
croprccesseurs reliés les uns aux autres, rappor-
tenl les agences de presse. Si loul lonctionne
comme prévu, ce ceryeau artiliciel devrait pou-
voir reconnaître la lorme d un obiet et louiller lout
seuldans les banques de données

DIMENSION SCIENCE. Volume 16. no 5 et 6
Conseil National de Recherches Canada

L'EAU COMME OUTIL DE COUPE

La olupart des gens à qui vous demanderiez
ce qr,ils lont de l'eau vous répondraient pro-
bab[.. t ,nt qu i ls la boivenl, sen servent pour
pren , une douche ou arroser leur jârdin. Mais
à la meme question, le Dr Mohan VIJAY du Con-
seil National de Recherches vous donnerart la
réponse suivante: On Iut i l ise pour couper du
béton armé. du granat, de l'aluminium et presque
n'importe quel autre matériau .

VIJAY fait de la coupe à l'aide de jets d eau à
haule pression. Des moleurs dune puissance
pouvant atteindre 150 kilowatts (200 HP) per
mettent d'obtenir un débit d eau de 80 litres par
mrnute et qui sorl d'un âjutage (bec) dont le dia-
mètre varie de 0.076 à 0.635 millimètres. Si Ion
maintient I ajutage à une pression allanl jusqu à
310 mégapascals (45000 lb/po') le iel peut rapi-
dement trancher la plupart des matériaux sans
causer beaucoup de gâchis, gaspillage ou per-
turbâtion dans le matériau.

Bren que cette lechnologie existe depuis une
décennie, de récents perlectionnements dans le
domaine de lâ pompe à haute pression l'ont
rendue plus fiable et donc plus intérêssante du
poinl de vue économique Les applications in-
duslf ler lÊs de la coupe par jels sonl innom-
brables

I
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DE L 'ALPHA
A L'OMEGA

ADIÊU SILICIUM

Si le silicium demeure encore le matériau de
choix pour la fabrical ion des crrcui ls inlégrés. un
auke composé aux réaclions beaucoup plus râ-
pides et qui résisle mleux à la chaleur et au
rayonnemenl pourrait bientôt le supplanter, il
s agit de l'arséniure de Gallium (GaAs). Les crr-
cuits à l 'arséniure de Gall ium ont une vi lesse
opératoire de cinq à dix lois supérieure à celle
des circuits au silicium, et, selon le Dr James
ROBAR, cette propriété serait attribuable à la
skucture cristalline du matériau qui permet le
lbre déplacement des éleclrons.

Cependant, l'utilisalron de ce composé pré
sente actuellement plus d inconvénients que
d avantages, car bien que connu depuis une dÈ
zaine d années, certarnes dif f icul les lechnique\
empéchent sa fabrication à grande échelle. En
ellel l arséniure n est pas un corps pur, mars est
au conlraire composé de deux éléments dont
iun l  arsenic qui est toxique et volat i l  aux lem
pératures nécessaires pour la formalron de cris
laux.

Le CNRC et RecheTches BELL.NORTHERN
ont actuellement un projel coniornt dont lobjectif
esl de mettre au poinl destechniques pedection-
nées af in de iâbriquer à grande échelle des cir
cuils à l'arséniure fiables et peu coûteux.

LE OUEBÊC ASTRONOMIOUE,
Volume 5, no 2, 3 et 4, 1985
Revue oft iciel le de I 'Associat ion des groupes
d astronomes amateurs

UNÊ MAIN ABTIFICIELLE

(SHS) Les astronautes qui s aventurent hors
de la navette spatiale doivent actuellemenl uti
iser les deux mains pour manoeuvrer leur cern
lure volanie Mais grâce à I invention de la com
pagnie montréalaise CAE Electronics, un nou
veau système de contrôle de six axes, ils n au-
font peut-être brentôt besorn que d'une seule
marn. et pourront se servir de l'autre pour leurs
travaux spatiaux. Un tel système pourrait aussi
servir pour la rnânipulat ion du Canadarm. clont le
syslème de contrôle actuel, développé par cette
même compagnie, nécessite lLri  aussr les deux
ma ns.

LËS RUSSES SUR MARS?

(AFP) L Union soviét ique lentera très pro
bablement de placer des cosmonautes dans le
vorsrnage de mars d ici  à octobre 1992, date du
75e annrversaire de lâ révolution d octobre, a
atfrrmé l'ex astronaute américain Harûson
Schmrtt. [,1 Schmin, qui s adressait aux cher
cheurs et ingénieurs américarns part icipanl à un
syn_posrum sur 'a LLne à Washinglor a pre( ise
qu r i  fondail  ses prédict ions sur le tâit  que les
Sovrel.ques ont -Lrl trp,e ces oern eres anneps
les vols habités de longue durée. développédes

lanceurs de très grande puissance et parlent
beaucoup de Mars dans des colloques interna-
l ionaux.

LE COSMOS, UNE POUBELLE

(O.S.) lls sont bien finis, les espaces infinis
dont le vide etfrayait Pascal L'éther auiourd'hui
est devenu une véritable autoroute, avec, c!m-
me de r igueur,. les détr i tus qui s'accumulent le
long de la voie. A côté des quelques centainesde
satellites, civils et militaires, qui vont bientôt de-
voir jouer des coudes pour se lrayer un chemin,
on a dénombré un bon millier d'obiets volants de
toutes sortes lâissés derrière eux par les astro-
nautes ou par des engins automatiques; gants,
boîte d équipement usagé, sangle d'arrimage de
fusee. eclals de moteurs. elc Une vrare poiJ-
bel le!

LES OREILLES OE L'ESPACE

(Q.S.) Les promoteurs du proiet Search for
Extraterrestrial Intelligence (SETI) pourront
maintenant compter sur un nouveau détecteur
nommé Senlinel. L appareil est capable d enre
gistrer simultanément des signaux dans 8,4 mil-
lions de fréquences radio différentes. ll rempla-
cera le déiecteur situé au cenke du radio-
lélescope d'Oakridge au Massachusens, qui
n avait qu'une capaci lé de 131 000 canaux. Sen-
tinel résout donc un premier problème de SETI,
soit de couvrir plus adéqualement la lrès large
bande de lréquences radio qui pourraient être
utilisée par d éventuels extraterrestres. L autre
problème majeur à résoudre est d élargir le ré

seau de radio-lélescopes à l'écouto du cosmos.
Actuellement, seul celui d'Oakridge s'y consacre
entièremenl-

ROTATIONS ANOFMALES

(O.S-) Des chercheurs américains. assistés
d'un scientifique chinois ont mesuré des fluc-
tuations complexes dans la vitesse de rotalion
de la Terre. Ces fluctuations ont atteint jusqu'à
cinq milli-secondes sur quelques semaines. La
principale cause de ce phénomène, sur une
échelle de temos d'une semaine à olusieurs an-
nées, serait I interaction entre I'atmosphère et le
manteau de la Terre. Le courant El Nino. inhabi-
tuellement intense en 1982 et 1983, aurait aussi
eu une inlluence notable sur la longueurdu ilur.

METEORITES DE GLACE

(L.P.) Le responsable d'un camp de va-
cances soviétique a failli être assommé par un
bloc de glace tombant d'un ciel sans nuage. La
présence d esprit d'Anatoly Kojorrkov ottre âux
chercheurs la possibilité d examiner une métâ)-
rite de glace pour la première fois. Le Soviétique
a eu le réflexe de faire un écart ouand il a en-
tendu siffler I'obiet ouiest venu s écraserdans le
sable, à deux pas de lui- ll a immédiatement
placé I'objet dans un réfrigéraleur el a contaclé
les auto.ités. Selon les chercheurs, il s'agit d'un
fragment de météorite de gaz gelé qui a pénétré
dans l'atmosphère. La chute de météorites de
glace a déjà été observée, mais ils onl londu
hab{uellement avant oue les scientifioues aienl
pù en délerminer la composition chimique.
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uN'OM'u*MER Par Jean-Pierre ROUSSELLE, VE2 AX

(

Ainsi que je vous I'avais promis dans la der-
nière chronique, nous allons pâsser, à compter
de ce numéro, aux choses sérieuses et voir en
détail pourquoi et comment inslaller une slation
radio amateur à bord d'un voilier ou d'un bateau
à moteur.

Je me propose au coursde cette chronique de
suivre le schéma généralsuivant:

- Dans le présent numéro, nous verrons quels
avantages particuliels peuvenl ètre retirés
d une station radio amateur à bord.

- Dans les chroniques suivantes, nous passe-
rons en revue, avec schémâs techniques à
I 'appui:
- lAlimentation de la station, les battedes,

types, recharge, entretien, filage électrique
jusqu'à la station, quels endroils éviter lors
de ce filage, et quelques conseils conceÊ
nant les phénomènesd éleckolyse et de cor
rosion galvanique à bord des bateaux.

- Les antennes: quelstypes d antennes radio
amateur choisir, oir les installer, le problème
cte radians. Quelle etlicacité peuton es'
complerdetels montages.

- Les masses: comment avoir un système de
masse eflicace, informations complémen
taires sur le phénomène de corrosion galvâ-
nique, les vérilications régulières à etfectuer

- La foudre el les antennes: les protections
possibles, cluoi en âttendre, les règles de
prudence â observer.

- Ouels iypes d apparerl choisrr. corvrpdraF
sons appareils marine et apparcils radio
amateur, les raisons d'êke de chacLrn.

Les récepteurs ondes-courtes, leur utilrté.

Les Fréquences marines, la règlementation
du Ministère des communications.

La fréquence de parution du journal RAQI devrait
ainsi nous permettre de couvrirces divers sujets
alin d'être prêts pour la prochaine satson estÈ
vale.

a a a

Notre présenl article portera donc sur les a-
vanlages et services qu une station amateur peut
rendre à bord... Pour nos lecteurs déjà radio
amateurs, certâins laits ou afTirmations leursem
bleront peul être appartenirau domainedu déjà
connu , nous en sommes conscients, mats cecl
est voulu dans la mesure où cetle chronique lera
également l'objet de parutions dans la revue"L'Ecoule éditée par la Fédéraiion de voile du
Québec.

Le petit guide publié par le Ministère des Com
munrcations inlitrrlé Les radiocommunicatrons à
bord des embarcations de plaisance résume en
deux grands chapitres les raisons d être d une
radio "maflne" à bord:

- AssuGr le sewace de sécurité pour les com-
munications entre les navires et Ia terre, en
surveillanl sans cesse les lréquences interna-
tionales de dékesse, soit le 2182 kHz en ondes
courtes {MF) et le 156,8 Mhz (canal 16) en
VHF (Nous verrons également dans la der-
nière chronique qu'il existe deux aulres lré-
quences deslinées au repérage automalique
ctes naufragés par satellile ou par avion) il
s agat du sysième EPIRB pour "Emergency

Positioning Indicating Radjo Beacons).

- Assurer, à lintention du public. un service de
lélécommunications (téléphonie maritime et
transmission de messages paf râdiotélé-
pnone).

Ce service publrc est donc de premrere ,mpor
lance à bord d un navire, et laspect service de
sécurité à lui seul, devrail inciler toute personne
prudente à en doter son embarcation (quelle
qu en soi l  la lat l le et le | |eu de navtgatron)

Chaque médaille a cependant son revers: il
s agit rappelons-le d un seNice public. Outre tes
coûts d'ulilisation qui y sont ratachés, la moindre
des marques de civasme vis,à-vis des autres nâ
vires exige une certaine brièvelé dans les com
municatrons af in de ne pas surcharger indûment
les fréquences assignées aux services de télé
phonie

Enfin, la portée d'émissron des appareils''marine ne permet pas toujours de rejoindre te
correspondant, notamment dans le cas de navi
gal lOnS e\r eddnt le..  trot5 Cenls mtl lps r ldnns

Alors.. .  la radio amateuf serart el le la pana-
cée universel le"2
''Universelle 

est peut êke un mot un peu trop
fort pour la crrconstance, mais force est de cons
tater que la répartition el la largeur des fré
quences amateurs, lâ puissance des appareils
utr lrsés ainsi que le mil l ion de radio amateufs
repartis à travers le monde conslituent un rm
mense réseau toujours en éveil bâlayant sans
cesse les fréquences

Ainsi que Henri VE2 FKJ en fait mention dans
sa chronique, on remarque en effet un lntérêt de
plus en plus fort du monde de la navigation vers
le monde de la radio amateur (et inversement
aussid ai l leurs)

Des exemples comme.les OSO s quolidiens
entre VE2 KD et Yves GELINAS lors du tour ou
monde effectué par ce dernter en 1983 n ont pas
manqué d attirer I attention sur notre hobby Ces
contacls en ondes courtes sur les fréquences
amateurs sont ctemeurés pendant une longue
pénode le seul moyen de communications ef
lrcaces dont pouvart disposer ce navigateur. lui
permettant instantanément de donner de ses
nouvelles à des pârents éloignés de plus de
11000 ki lomètres

Un auke exemple puremenl localest le sauve-
tage rapide de léquipage d'une embarcalion
participant à l'épreuve de ski nautique de Baie
Comeau décril en tête des nouvelles régionales
dans le présent numéro, il illuske parfaitemenl
les possibilités offertes par un simple appareil
radro amateur portatif VHF Ce genre de petit
apparert permettra à tout navigateur des eaux
intérieures du Québec non seulement de dis
poser d une très large gamme de lréquences,
mais il lui permettra aussi, grâce âu réseau de
répétjtrices installées dans la province de partÈ
crper au réseau VE2 BTO de IAssociat ion et de
ia,re reldver scs messages dp Sept- i les a
Bouyn-Noranda, Hull  ou Sherbrooke sans bour-
se deher

Toùt ceci, me direz vous, vous le saviez déjà...
ou vous vous en doutrez un peu I aimerais tou
tefois vous crter quelques cas vécus qui finiront
de vous convaincre de I intérêt qu i l  peut yavoirà
al l ier baleau et radio amateur. Ces cas, je les ai
glanés dans diverses revues bateau puisque je
suis moi même atleint (à ma plus grande ioie)
des deux virus.

Extraits tirés du livre Trois p tits mousses... el
puis sen vont..  de Magdeleine et Bernard
PERRET, edi l ions SORACON.4, Juin 1984:

N4agdeleine et Bernard PERRET et leurs trois
enlants. après un long périple dans les mers
européennes viennent de traverser lAt lantique à
bord de leur calamaran et se trouvent dans un
port du Vénézuela...  un des enfants vient de
perdre conscience.

' 'Mag le kict ionne énergiquement pour le fé-
chautfer... toujours aucune réâction. En oeses-
porr de cduse. el lê se precipi le sur la pharmacte
du bord pour lui farre une piqûre de Soludé-
cadron puis une deuxième. Chaque minute
comple.

C'est I heure de la vacation radio. La voix de
Maurice, notre ami radio amateur arrive de
France, claire et chaude...  Je le mels immeorare,
ment au courant, i lne comprend pas. Nous som,
mes à lerre, au Vénézuelâ, dans un port. . .  t l  doit
bien sûrement y avoir un médecin dans le cotnl

'! Mais non lvlaurice, Caracas est à 70 kilo
mètres, et c est une question de secondes
' '  OK jàppelle de surtê le serv,Le de reanrma-
tion de l'Hôpital du Mans (France) Vous pouvez
compter sur mor.

En France, i l  esl 22 heLlres En une minule, le
suts en clrrect avec un médecin réantmaleur.
Mag lui pose immédiatement des questions:
' '  

Combien de Soludécadron puis le injecter à
un enlant de trois ans?
' '  

Quatre maximum.
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L angoisse s'est prolongée pendant vingl mi-
nutes.

Enfin, au bout du quatrième Soludécadron,
notre petil bonhomme relrouve lentement ses
réflexes

L auteur ajoute:
''L écoute est permanente sLtr les bandes radio
amateurs. Pour le vérilier, je lance parlors un
appel général.  En principe. dans ta mrnute qui
surt,  j  ai  une réponse

Toujours des mêmes auteurs:
' :  Joyeux Noëll

Le petit poant perdu au milieu de I Atlantrque,
entre I Afr ique et I  Amérique, c est noust La votx
de Maurice, le radio amâteur arr ive, cnateu
reuse:
'  -  J ai une surpnse poLlr vous.

Non. ce n est pâs vrai

La voix de nos parents.. .  une voix toute émue
qur nous souharte un bon Noélel emplj t  le carre...
Incroyable râdto. l ls sont là bas, dans le lroid, à
dry - l le k omel'e5, el TOUS tes SpltOnS a nos
côtés.

I etf i .act le du srqnal amateu' el de\ opera
teLrrs passronnés et bénévoles n est plus à cté
montrer. l l  y a en permanence des mil l iers de
personnes à l écoute dans le monde entier

Durant notre traversée sur les Antilles, .ronan
a ete pns d une crise de iuronculose. À,4ag de
mande à Maurice de consulter le Vidal '  pour
avorr un complementd tnformations sUrun médi
carnent.

Deux médecins radio amateurs étaient à lé-
coute incognrtot i ls Intervtennent imnleotare-
ment Notre QSO (contact radto) se transforme
ef un véri tâble débal médical sur la iuroncu
lose...  '

.  Les auleurs rèsument ensLti te leur opinton sur
la radro âmateLtr de a façon suivante page 129;' 'Pour moi, la radio. c est d abord un moyen de
secuflle. ensurte. une petite boîte magique extra
ordinaire quivous perrnet de communiqueravec
un amr. là-bas, à des mil l iers de ki lomètres'

Nous voyons donc apparaitre à Iarde oe ce
premier exemple les deux princ paux avantages
rattachés à ut i l isatton dune radio arnareur a
bord d une ernbarcation.

D autres exemples?

Journal "La Presse", Moniréâ1, 28 mai i979:

UNE FAMILLE BELGE SAUVEE
DE JUSTESSE

''[Jn voilier de douze mèkes, IOiseau de pas-
sage, qui se dirigeait de Saint-Martin, aux An-
tilles lrançaises, vers lesAçores, aété sauvéhier
par l'intervention de radio amateurs.

"Un radio amateur d'OTTAWA, Ronald Be e,
vi l le. a servr d Interprete a d autres radio ama-
leurs américains et antillais pour alerter la Garde
Côtière américaine et sauver de juslesse une
famille belge qujse trouvait sur le vorlier.

''Le bateau avajt commencé à prendre Ieau à
quaùe heures du matin, et grâce à I intervention
des radio âmateurs, les aulorités amérrcarnes
ont pu dépêcher sur les l ieux vers 18h30, un
helicoplere slaltonne a Porlo Rrco ei arnsi sauver
les kois marins en dékesse. '

De la revue ameflcaine YACHTING Sep
lembre 1984, trois articles diflérents dans te
meme numéro mettent en relief les avanlages
d une station radio amateur à bord

Page 11: Brendt Majerhofer, ingénieur a e
mand, son épouse et leurs deux enfants font
voile à bord de leur kelch de 40 pieds entre tîte
Tortugas et Las Roques le long des côtes du
VenÊ./uela Un courant plus rapidê que prevu
el le voilier se retrouve à sec" sur un récif de
corai l  de 15 ki lomètres de long Seul un remor
queur peLrt les trrer de là, et il n en existe qu un
seul pour un chapelet d îles long de plus de 600
ki lomètres...  où est- i l?

''Nous 
contactons le réseau maritrme rnoo e

des Caraibes (basé à Sainte-Lucie) à t aide de
noke équipement radio amaleur afin de décou-
var où est le "SeaTruck 

. Par VHF avec d autres
bateaux. el grâce à laide d un chaufleor oe raxl
de Sl Vincent et d un groupe de radio amateurs,

nous finissons par trouver I'endroit où se rouve
le remorqueur.

Page 159 et suivantes: Un coupte d'améri-
cains accompagné d'amis décide pour fêter leur
cinquantjème anniversaire de mariage de tra-
verser IAtlantique en pilotanl eux mêmes un ba-
leau à moteur le Mona-Mona. parmi l'équioe-
ment un émetteuÊrécepleur radio amateur, voici
ce qu en pense le jeune" capitaine: ..L'équipe-
ment radio amateurnous a permis des appelsde
personne à personne, de l'équipage en direction
des amis aux Etats-Unis, grâce à ta coopération
d autres amls radio amaleurs qui nous raccor-
darent au téléphone à I'aide de teur équipement ,_

Page 84 et suivantes: Shelagh e1 Peter
Davies relalent les ditficullés rencontrées par un
ketch de 120 pieds, le "Jagare", lors dun cy-
clone en Polynésie. Toutes les communicalions
radio otficielles sonl hors d'usage pendant te
passage du cyclone, el seules les communrca-
tions VHF de bateau à bateau ainsique les com-
munrcations radio amaleurs restent utilisables.

C'est ainsi que l'équipage du Jagare âpprend
par ractro amateur que le "summer 

sea" est en
perdition au large de Rangiroa. Une station radio
amateur basée à Honolulu caple le message et
réussil à alerter les autorités à Tahitiainsi que te
Garde Côte âméricain "Glacief en visite à
Papeete, qui part immédiatement à la recherche
du bateau en perdilion.

Ces quelques exemples me semblenl pro-
bants de l utilité d'une slation radio amateur à
bord d'une embarcation, que ce soil en ondes
courtes pour les longues distances ou en VHF
pour les communications locales.

Vous ne sere/ donc pas elonné sr un lour en
leui l letant une revue de bateaux vous irouvez
des annonces de bateaux à vendre indiquant
qu un equrpement radio amateur se trouve à
bord. C est un bon argument de vente.
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Veuillez noter que nous déménagerons cet été dans un magasin plus vaste et
plus central.

Nous vous ferons connaître notre nouvelle adresse et notre nouveau téléphone
dès que nous le pourrons.
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